
Nouvelles du j our
Les négociations qui vont s'ouvrir à Riga.

On assure quelles négociations msso-*pblo-
naises, qui s'ouvriront à Riga, seront menées
rapitfcjmcnt, le gouvernement soviétique
fl3*arjt .lo plus vit àisir de cefi tclure au plus
tôt un armistice, lequel serait , ù bref délai,
suivi «Je la paix. Il met , A arriver à unorran-
germent définitif (maintenant que ses années
tint tté battues , autant de hâte qu'il cn met-
tait |>eu, à Minsk, 'lorsqu'elles étaient victo-
rieuses. Pendant qu'il traitait à Minsk, il
voulait leur laisser le temps <le prendre Var-
sovie pour pourvoir imposer à la Pologne les
conditions les plus dures. AujourtWiui, la
situation est renversée ¦: il est impatient de
signer l'armistice et la paix avant que de
nouvelles défaites le jettent aux pieds du
vainqueur..

On considère comme si-piifieatif dans «ce
môme sens que 'les négociateurs de Minsk
nient été entièrement remplacés. Le chef de
la nouvelle délégation de paix russe est Jf.
Adolphe iloffe, l'un des négociateurs du traité
<lc Brest-Litovsk, consfd**ré comme l'un des
plus forts diplomates soviétisles. Lcs délè-
gues envoyés Ù Minsk, pour s'entretenir avec
les Polonais, n'étaient que des hommes de
second plan, qui n'avaient pas la mission de
conclure, mais de traîner les pourparlers en
longueur, loffe aura tous les pouvoirs néces-
saires ct il n'est pas de ceux qui Se résignent
à rentrer •bredouille.

A la Pologne de ne pas se laisser duper par
le personnage: investi de la confiance de
Trotzky «t de Lénine. Déjà , on annonce que
ceusr-ci ont <lcci«Jé dp demander la recon-
naissance des/$oviets .d'Ukraine à la (table-d-e
la conférence. Si iles délégués se rendaient ï»
•cette exigence, il s'ensuivrait que l'Ukraine
cesserait de faire cause commune aveo la
Pologne. Celle-ci n'entrera pas cn matière
sur une proposilion qui •tendrait _ cetle dis-
sociation , d'autant moins que, conformément
- l'accojld conclu avec Pellioura, elle a
reconnu l'Ukraine ccrnime Etat belligérant
cl lui a ainsi assuré de pouvoir participer
aux ivégociatiotis de paix. Il ne peut pas y
avoir deux Ukraines à Riga.

• *
Au lieu de constater simplement que les

victoires polonaises avaient fait voler en
éclat les quinze conditions de paix que les
Soviets prétendaient imposer à la Pologne,
le gouvernement anglais, par, -l'organe de
M. Balfour, répond à unc noie bolchéviste
du 20 août cn adressant une lettre à M. Tchi-
tchérine où il discute les prétentions de Petro-
grad et de Mosicou. JI. Balfour nie que le
gouvcmciment britannique ait reconnu 1a
limitation de l'arméo poionaise ù 50,000
hommes oomme une juste condition de paix ;
son «gouvernement a simplement déclaré que
cette condition n'était pas considérée par
l'Angleterre comme un motif suffisant d'in-
tervention active contre la Russie. II envi-
sage coinme une plaisanterie l'article sovié-
tiste qui accordait à la Pologne l'établisse-
ment «d'une mililec civique, puisque, en effet,
cette milice n'aurait été qu'un recrutement
de bolchévistes.

On. peut cependant pardonner à M. Bal-
ïottr }„ discussion oiseuse à laquelle il se
livre, car il la lennine d'uno façon person-
nelle et humorisuque en disant qu'il n'a
¦jamais mis en doute l'efficacité des métho-
des dés Soviets pour -appauvrir les riches,
mais qu'il craint que les Soviets n'échoueni
Hans la lâche plus difficile et pîus importante
d'enrichir: les pauvres.

li; gênétal soviétistc Budieimy a vu son
année coupée cn trois tronçons ct il a dû
battre précipitamment cn retraite vers l'est,
serré de prés pas «îa •cavalerie du général
polonais Stanislas Haller, frère du général
commandant les troupes nord du front polo-
nais.- Les Corccç rouges; qui •contournaient
Lemberg ont été conséquemment obligées de
se replier. L'effet de la victoire sur Budieimy
se fait sentir jusqu'en Crimée et ait «Caucase.

Le sort, qui vient d'atteindre cc général
Ibolçhévisle est principalement dû à Trotsky,
qui, après la défaite «tes armées bolchévisles
dans le nord, avait envoyé une dépèche lui
bncConhant de rétablir sa situation dans le
sud ou de se porter en toule hâte au secours
dçs armées bolcliévistcs dans le nord.

Budienny hésita d'abord devant cette aMer-
native, .puis décida finalement de tenter une
offensive* foudroyante pour s'emparer de
Lublin et percer "Jes lignes polonaises au
nord-ouest de Lemberg. Il avait réussi*àcer-
ner ia ville de Zamosc, le 30 août, mah le
général Stanislas Haller tomba sur. son
armée et il s'en fallut dc peu qu'il ne le fit
prisonnier.

• *
On se souvient que lc gouvernement italien

avait persisté à traiter avec la Russie des
Soviets afin 'd'«ab!enir des «slocks dc céréales
que lui promellail Trotzky. Les relations
s'étaient établies sous le couvert de la néces-
silé d'un écliange de prisonniers entre les
deux pays. L'Italie a renvoyé 4000 prison-
niers russes contre 303 -Italiens détenus en
Russie. Les prisonniers russes partirent bien
portants, habillés et chaussés à neuf. Leur
premier souci fut de revendre leurs souliers
pour 20,000 ou 30,000 roubles. Les Italiens
arrivèrent dans leur pays en haillons, ma-
lades ct affamés. L'Italie avait envoyé des
cargaisons de produits pharmaceutiques ; elle
reçut en échange un premier chargemet»t de
blé et d'orge avarié ou moisi , mélangé avec
des clous, des chiffons et de vieilles cartou-
ches qui n'avaient pas fait explosion.

Voilà pour l'instruction de ceux qui veu-
lent traiter avec les bolchévistes.

* *
M- Delacroix, chof du ministère belge,

arrivé à Paris, a eu, «samedi, ira premier en-
tretien, avec- âl. Millerand. Immédiatement,
une note Havas, officieuse, a nppris à la
presse que ces deux hommes de gouverne-
ment ont constaté leur intime accord sur les
questions qui intéressent leurs pays, notam-
ment sar les principes qui doivent •rf-g'ler
l'attitude de leurs gouvernements dans le
conflit russo-polonais.

En proposant à iM. Delacroix, cette rédac-
tion précise et tranchante, M. Millerand nc
s'est guère inquiété de lui permettre de sau-
ver la face, car on sait que le premier minis-
tre belge,, manœuvré par son collègue socia-
liste ¦Vandervelde , s'était oppose au passage
des munitions qui , de -France, devaient par-
venir ià la Pologne. Le soleil de la victoire
de Varsovie et les protestations des évoques
et des •catholknies do Belgique ont fait
réfléchir M, Delacroix; M. Millerand l'a
finalement «jonverli à une politique interna-
tionale pîus avisée que celle à laquelle vou-
laient le plier les socialistes de son pays,
qui sx>nl soucieux de.ne pas se brouiller avec
les bolchévistes, au mépris même dc la cause
de la (Civilisation.

* *
A Gènes, les travailleurs dc la mer sont

devenus exigeants au point d'empèclicr le
départ pour Buenos-Ayres d'un grand
vapeur contenant 2000 passagère, pour ti
plupart des émigrants. Ils ont allégué que
les matelas des couche-ltes étaient trop durs
ct que les draps n'étaient pas assez souples.
Ce n'était qu'un prétexte ; leur véritable
raison était de montrer qu'ils avaient entre
les mains loule la puissance nécessaire jwur
causer dc graves ennuis aux compagnies de
navigation et , paf répercussion, au gouver-
nemenl lui-mèure.

•\
D'après -le traité de Sèvres, l'armée turque

ne doit plus être composée que «le 15,000
hommes. 'Le gouvernement de Constantinople
s'occupe donc d'en r«?duire les effectifs. Elle
aura bien trois corps d'armée, chacun de
3000 hommes; le nombre des irffkiers ne
dépassera pas 850. Le gouvernement turc
distribuera aux officiers et? aux soldats
licenciés des terres en Anatolie. Mais il est
à craindre que ces gens -mécontents de leur
sort ne versent dans le mouvement nationa-
liste de Kèmal pacha. Pour que les tnoupes
gouvernementales puissent arriver à domi-
ner ire nationalistes e* pour les empocher
elles-mêmes dc passer à Kémal pacha, ,lé
gouvernement turc demande aux Alliés
qu 'elles soient encadrées par des officiers
français ou britanniques. De la sorlc, la
France surtout aura bienlù{ des soldais en
nombre important en pays éiraiigers, en
Alleniaigne, en Pplogne, en Tuiquie et en

Syrie ; on dirait revenu Te temps de Napo-
léon l".

Paris a fait, sameSi, des funérailles émou-
vantes au caidinaV Amette. Nous disons
Paris, «*ar il y avait Iù , non seulement un
clergé innombrable,'dont 43 évêques, et toutes
les associations catholiques de la capitale,
mais nne foule immense et les personnages
officiels qui ont tenu à témoigner de leurs
respectueuses sympathies pour le grand
Français qu'on cooduisait à sa dernière
demeure. Les journaux de Paris arrivés hier
soir et ce matin pnt tous de longues colonnes
pour décrire l'imposant spectacle des funé-
railles ct ils l'ont fait en des termes qui
montrent, unc fois de plus, qu 'il y a vrai-
ment quelque chose de changé en France,
que la religion y reprend ses droits confis-
qués ou étouffés par les sectaires d'antan. La
présence de M. Millerand à la «^rémonie
funèbre de Notre-Datne est l'affirmation que
fes pouvoirs publics se mettent à l'unisson
des sentiments du pays.

ETRANGER
Jtt-O-a

Le cinquantenaire
de la 3° république française

Paris, 5 septembre.
Bien qu'officiellement j] a ',t été décidé que

l'anniversaire de- la République serait fêté en
raôrne temps quo celui de l'armistice, lc 11 no-
vembre, un grand nombro de journaux radi-
caux et radicaux-socialistes ont -publié des
éditions spéciales consacrées au souvenir de la
proclamation de la ïtépublique le 4 septem-
bre 1870.

Ea province, un jytain nombre de munici-
palités ont organisé Set fêtes.

A Pari3, au cours d'un banquet d.'adhérenta
au groupo dc gauche, im ordre du jour a été
voté, acclamant la République, son passé et
son idéal , et évoquant le souvenir des grandes
républiques.

L'anniversaire
de la victoire de la Marne

Paris, 6 septembre.
M. Millerand, accompagné du,maréchal Foch

ct du maréchal Pénelon, a assisté à la cérémonie
qui _ eu lieu à iMeaus, hier dimanche, à l'oeca-
eion do l'anniversaire do la bataille de la
Marne.

Lo maréchal a prononcé un discours dans
lequel il a fait l'historique dc la bataille et a
rappelé qu'à cette époque, malgré les souffran-
ces endurées, les troupes françaises n'ont ja-
mais désespéré.

L'accord militaire franco-belge
Paru, i septembre.

•L 'intreinsiyeant apprenti que ita conrnention
fran-co-ab^Oge ase -sera -pas .si-gnee avant Je aniKctt
«le cc mois. Une roncor-tre aura (encore îieu
niiparravaat entre la inarécfliai Fodh -et Je géa*.4-
rsà Jwîge'IXfagSaïs. On iprcjsuane «rue la «réponse
itla3finiU\-e de ta Borique oe Qi-ur.x-en»rra «ju'-prùa
te jx?lour de M. atiU-cirand d'Aix-ta-Bains.

Les Sinn-Feiners
pr ennent possession d'une ile

Paris, 5- septembre.
Le Petit Parisien apprend" dc Londres qu'un

groupe do 30 Siuu-Fo.itiera armés a débarqui-
dans l'île de «3oïa, comté dc Mogral, ct «p«'aprèi
avoir désarmé les habitants, il a -pris possession
de l'île au nom de la républitiuo irlandaise.

La France et les Sinn-Feiners
Paris, 4' septembre,

(llavas.) — iLe fr̂ wnierawiirtent .français «s'est
vu dans Ba nâcessJté d'inviter M- G_wHi-Duffy,
ttérputâ érlaaidais et rapnïsentant ides répu&fli-
cains àrilandais à P«aris, à quitter Se tenritoice
fa-aaiçass. il» . gouvernonjeu * (britannique Q été
infonmé de cette (k-Astan, qui 90™!! répomJ«re
û scal désirs. -Au-tant qu'on (peut io «savoir,
t'iiacrilent -qui- a prov-oiqué Cn' «knnattdc «l'eïmiil-
qk*. ide M. •GavaiwBulÈr.y K*st io suivant-: Le
•Ittputo irtartijais avait «cwiiniuinùquié ù l>a rpinesse
¦française dune I-eltre qu ià évait «âcr'rte ù M. (XI91-
IVtrant] .pour, -luit ««taiiadiièri . d'oîittjm'r du gou-
nciriKiiul«i- OmtaMmiue la (mise eti (lîbcTtié «lu
Oont̂ nsairo nie Cork.

C«st .- _ tort «lue tas journaux oavt anaionoé
que M.'Gavan-'Duj fa'y, rf4pir«jsentaait «lo ta ix^xi-
lilique irtanlJa-ise i» 'Parés, avait été ri'objet «d'un
actût Jtl'ej'pulsioB i>ar 8c gouvenmrlriïpnli l>ri-
tatirii qui.'. Ea réaiit»1, M. -fevani*T>ii8fiy s'est ircn-
ilu aux instances du jjoinxiriœmt'rit français, <*[ii i

, 8111 0 rtipiTcseuté des incom'éniente iiriic fj>ri*s*'ii-
«t-ait pour lui îa lcl!âra«nco tf'unc agiltilioa

pT^-rîaridaise cn Fra*». Lc rep-résentant irtan-
tîais • pncîé™ quitto- Pnrâ pour BniitfUs.
M. Gavan-Doffy -stra dtaiKeurs autorisé à
rentrer en France ipour régies ses ai-aires •per*
senotCSes «et «_ " j* séjoui_«îr, B'H veut renoncer
h toute çrcjtpagaiiile pro-iriaiadal-w.

Les bulletins de Soviétistes furieux
• tendres, i seplembre.

(Havas.) — IA ladiotélégramme de Moscou
commentant les récents événements du front
polonais s'exprime ainsi :

« Xos échecs sur le Iront polonais ont donné
de nouveaux espoirs à nos ennemis. Le pacifi-
que Lloyd George a adopté dans sa note ua
langage dont il n'avait jamais osé ee servir
lorsque les rouges étaient victorieux. La bour-
geoisie ne comprend que des arguments frap-
pants. Il faut finir avec elle à l'aide dea baïon-
nettes rouges. Tout pour renforcer le front
Wrangel tient et l'opiniâtreté de ce baron
s'explique facilement, car-il n'a rien à perdre
devant lui. Les bachibouzouks du baron ne
veulent pas entrer do nouveau dans la bou-
teille de la Crimée, où ils n'ont plus rien à piller
et où ils sont condamnés à la •famine. 11 faut
briser la résistance de Wrangel et les soldats
TOUges doivent le faire rentrer dans eon trou,
et môme taire plus encore : le chasser ct l'en-
ecvelir au fond dé la mer Noire. »

Bulletin polonais
Varsovie, 6 septembre.

(llavas.) — GKBawniqué «fc i'état-anajor,
«lu 4 «.cptonAire :

Des «fctatâitintaits «ic coire covaDerie ont été
attaqués «ians Ca région de Stâny-Soun-ai-i et
ld 'Augusto wo *pa-r tles «Jétaah-aaKnta .Istu—niens
qui, Jdtacor- avoo tes IxtidiiÉvistes et sans
«__ÎQration «Je guerre, ont (raiwJii la ligne pro-
posée par forti (Ciirzon. Trois «Irvi-stioais ont
attaqué aios jpositions et oarf tentai -tle fraBc-Iiir
la Kgne tla Boug. Toutes «ces attaques oot «Hé
nt"pou--*sées avec «fc jj franties rgert-—1 «pour tes
iliSOÎuMllS, ¦ . ' ¦

IXins Ja région Ide Boreizk»:, -nous -avons cops-
taté «pic Ces itiétachtanfinis «enintanis se portoieiit
à ««"attajqce sous & menace «ta ïuitrai_euses
-rnasrgœu%*lJées «Jerrutre eux par «tes ecanarunistes.

.Itans les coen&tts pris «Je JjaszGtx>vt, notre
«_.vr_«ec_! a fait «me centajaiie «le ipiisonnicrs.
Le premier t^àneat «te envaierie kgère s'est
partcudièrinijena «iistâigué, «apturant quatre
initrait«?_ses on «roure d'une «iharge.

jDans la région de Beiz, «»c«s «Jélaohtanenls
avanceoit en -continutuit ù jbriser 8a -résBstaitioe
afc l'ecnitraii.
' A l'est «rte Lemberg, après Vies -eultts acdiar-

nêes, nous avons .pria «la station «te KTasaoe.
Luttes ictoale- utepuia Golo-gory jusqu'à

Hol-h^, ainsi «Tue le Jwc «du (Dnaester.

. iLe général Wrang-ôl
Constantiniipl.e, «5 -septembre,

(llavas.) — l'n *ra;«liotéléSRkniçne «te S«5>as-
Itapol en «late «ta 2 septanlbre «tanne tes infor-
«naticaB suivantes sur ta situation des tixmpcs
tta général tVran-?rf t

Sur Des kfroau du Caucase et du Koubt-i,
aucun dia«i(ge_i«i_

Sur îa pr«siqu"îSiî «Je Taaian, se «teroulent «les
ooiiibats opmiâlmes. -L'advereaire a engagé dans
ta ba-taïta «Jea forces «XJa t̂teratiiVs. Baais * la
dircKtiort d'.Viexanitirotvsk, non trotrpeS ont
dédanclié une contee-offensve. Nous avons caç-
toré «tes prisonniers et As inilraEeuscs. Sur
le coaira W-é^^iieûr Un Onteyer, «_ (troupes
«Jévcàoppcnl -leur ofïensivc ; elles sus sont «ppro*
arfliéca' dtt Ckaivc. «"«ïrnipaTant d'un Mrçxxtarut
butta et «le "lïoenbreia: prris<5aHiïLe<rs. .

Nouveaux internes en Allemagne
Berlin , 4 septembre.

'(Wollf.) —lùss -can-tos de -priionriit-TO -tic
guerre «le à'AStoiiogric '<*ccwlenta'>! «rat dû être
do awirvea-u mis en : .état çxnir r«sre\'oir ,tes
Ruaises et 6es lV>lfniais taterrés. Lcs utteirnés
poCoïKiis'ant létd conduits «Jan* ta canaj) «te
Mindcn. Ujour rotaibre s '&i"\e ri 2S00 ; cota'
«tes Russes Ù 44A7J.

Les troubles de Breslau
Berlin, G septembre.

(Bavas.) — M. Simons, minisUe des affaire?
étrançéres de l'empire allemand, accompagné
dii ministre dé llniériêur prnssiên, il. «Severing,
s'est rendu hier dimanche, à 11 heures K , ù
l'ambassade française pour présenter à M.
Oharlcà Laurent les excuses du gouvernement
allemand au suiet des Incidents do Breslau.

Lituaniens contre Polonais
Helsinçjfetrs, 5 septembre.

(HaiKts.) — ILe 'iĵ uvrtmiiinsjiat Hituam 'ierni n-
envoyé des troupes ii Sejaw * ; ceB»s-«ci ««>*
mirées en nionract <M*«13 tis 1 r-cmrrjrxr* d'occupa-
tion putonaiscts. IM (catwJerie ¦pedexfoesc a éra-
tmê Si-iiay et L^owti. _ .

Le maire de Cork
¦ Iipiictras, C septembre. '

(Ilavfts.) — On annonce que Se îard-maire de
Cork a a-eçu les tterniers sacrements, djniniidie
matin. U n'y ava-t alors aucun changcoxmt
dans son élat. . . . " -

Sa femme, «jui lui a rendu, visita tîajis l'après-
midi, a cepen-tent dkjcl—ré en sortant que le
lord-maire ts'éteignak «rapidemenl.

Dublin, 6 tpptembre.
(HctofU.) — Des Sinn-Feiners en annaes ont

pénétré dans le «taureau centraû «éiépJioniquc d«ï
Cork et ont eoievé tou* tes appartîijs iéiéphc-ni-
ques et radiograpiviques.

Le prétexte d'une c-caut ion  j
Moscou, ¦* septembre.

(Wolff.) — rl'ar radiotùlégras^iie :
En «taie da 7 août, un ieceàdie «jaîataàt «Ians

îa faljiriqua. de munitions d'ortiteita «jui Be
trouve daos ia «vilte «Je ,\Via«raa. ii Ca suite de
négligeiKe do iperso«K»tS en service soatipcoi-ié
!J.r -,uî-.r ' «-aïK-nl nfaître (à Ca stdde de i'JC-tenfe. Une
enqu«-le taicitatiialeanenrli ©inerte a "penmis «ta
imettre en atJcusaltoo 33G personmes, paraù
C<e<a|—ciïùes «e trouv*aient —n s:-.a>,.l _unt>ne «ic
«3ioûs jnifitaijres. L«3 tribunal rév«da»tio___iTe
de Jgutsrre xusse a «ot»rftl_in_ê 13 h«m»nes ù
mort, «JE» seront fusiiBés ; 14 autnes dont un
«x«nnBn_ant «te balaiCtm cl te «xjirœnaitcfaîit
«te t_ •garnison â iô «ans de travaux, foroés et

>*« reste des a«xusés à des veines pius (courtra
à subir sous foiïne de (travaux foroés «éiaîaD'.-ut,

Demandes d'extradition
Vienne, i septembre.

Le Conseil supttâniie a fait (parveair au gou-
Lvonutnent aBtritflu'tïi' ht lista tfcs personnes
dont tas Lgom*ern«en»enls jxmgosiîave et i-taCS«i
mécCanient l'eitratiition. Ces iistes «xtî irenotait
«_cci_JsK-«snlent ttes, ressortissaols «ta J'IIDCUIKIç
«uotcarebie aiistiroJliongroL'Hj, fniniaçiatenttnt ûes
cnemftwcs de S'aitnfe, ainsi, que tjTi«4jn«ss ich*as,
saais aucun egaril à fia -natkntalité «terBeCte.

«Para» RS nosns se 'trouîvtstrt notaimaierit ¦oetai
«fe ' î'jainirai HortJrj-. »it%i_it a«*»eî «te Ja
Hongrie,' «smS de axcibreus ctxrrniandants de
s-ous-mut-iirts, ainsi «jue (don grand nocnbre
'd"<y_ "Kiei*s et d"!i«»nnies «le Jroujpes proposés à
ita sutreilanciS des cacaos «te -jpiristMinitsrs «te
guerre, ceux «tes -géciérarax Potiotrek «t Liittgcn-
rtarf, «ta gt-tneraa Btu-oevic (déoàdé)* «et <*di_i «te
I*«-"président du conseU Clam-Mavlinic, qui fut
OTui-«**-D<?Jïr oiîS-iiire «te JJd-*ra«te.

Des enfants russes en France
Des centaines denf-anlis russes, venant de

•t _Kiivostok, par f̂ n-i^andsco, !e canal «de
Patfaniia -et N-ew-Y«xris (.ont preâchainement ar-
rivtc en FaKinoe. Ces «aïtants (4-0 garçons et
351 filles), otî nataes do Moscou et de Pëîvo-
iSfid , furent, au début de la itérota-oa russe,
envoyés en S_KTàe pair teurs jfaients, qui pen-
saient ainsi assurer ieur sécuritc. tMaôs, quand
.¦ronna Thcurc du tetour, une barrière de feu
sC-parait ks enfants de IVIUT famàlVr. L'hiver vînt .
L*js vêtrancnls étaient devenus -des JiaiHoos ; «es
tSfférents gicaipes n'avaient r*us d"argent. Le
gouvernement d'Onisk demanda à Ja Caininàs-
slion tfc & Ooix-Jîougie _i_i«rric_u3e en Sibérie
de s'occuper des petils eiilés, qui furent par
Irois trains spéciaux transporiés à \r>ladivostoJû.
Ce voyage à travers une eontcae appauvrie c*
nran«j«»nt de tout dura pius de tirois seanaines.

iXf>rès un séjour à \lad5vostok, les enfants
ont «Hé cmliaKpi-is sur Ce vapeur japonais
Tonscï ilfaru, «lui doit arriver à Bordeaux *B_rs
Ht f i n  de septembre.

Le colonel Kondali Emerson, de ia Croix-
Rouge anurioaine. et ses ossistanis ont organisé
une «colonie-école dans ies (arvirons de Bordeaux :
Ips «itfanls TUSSCS y "seront togé^, dialniilés, nour-
ris, insitnuils jusqu 'à ce qufils soient trendus «1
ùcurs pairents dont beaucoup, oroil-on. se son!
expatriiis. hem enfants dont Ces paM-en-ts *ae se-
ront pas arlroiuvés après am certain temps se-
ront placés «tans des orplieiJhats où ils ftvont
un apprentissage qui les melira en ' mesure -le
gagner kur vie.

NOUVELLES DIVERSES
Jje gouwcoement {îrussen. pirenant ua» des

sanctions rMsmièes psr Ja Fiance, rient de
prononcer la mise à la retraite pcovisoore île
M. Fi-rrsl, pnteiitent tte la -police «ta _»rCL<jJiau.

— I.c iiou«i*ol ombassadenir du Japon . M.
Itayashi , est arrivé à Londres, «sajnedi.

— «L* prince-Wri-cr de Boumanie, rcvcnaai-t
de son vo\*3ge en Orient cl aux Etats-Unis, es*
arrivé à Lontieti, -samedi.

— I A  minis_e <TAutriche en France, M.
JiioWuiîi". a ren_s, S-inedi, scs leM'rw de créa-ace
au présitieut de la «.pub'kpie. M. Deschanel.

— Lo sous-s«?crétaire pour «Vêts alaaircs
'«l'Iriande. sir llemar Cureenvrood, est parti «hier
«limanicJie -aiprès raidà, par Irain «iireet, «le
IACCUV. «pcaïr Loadngs.

r — l'a» note trsariçaise ennoruce «jue ''entrevue
d'JVix-tas^tatas -eutte -MM. <iio_ tti et (MiCieraïKr]
es» daïirat/sxrorifi»! *Rx«âj* au 12 iserpjtariaifre.
¦

* ' ¦:¦— OJ.- Paul *ix«ailbc«, _ai*&ass«a-C«eur de Fraiwe



ii Lémures, va prcmlrc sa retraite ; il sera rem-
placé, dit-on, rpar tM. PaBéotogue.

— Les souverains beiges, se rendant «tans
l 'Amtâique Uu Sud, sont attendus le li sep-
tembre aux îles du Cap Vert

Les obsèques de Mgr Amette

Pans, 4 septembre.
(Havas.) — .Ce matin, en présenco d'une af-

fluence considérable, ont eu lieu les obsèques
«le Mgr Amette, cardinal ct arehevêquo de
Paris, auxquelles ont assisté notamment de
nombreuses délégations religieuses.

Mgr Roland Gosselin, assisté de divers géné-
raux, conduit le deuil, précédant les membres
de la famille : -parents éloignés, petits cousins
du cardinal défunt , -puis viennent Jes déléga-
tions des diverses œuvres religieuses et de
bienfaisance, et enfin une nombreuse assis-
tance. _ill<! Amette, sœur du cardinal, et les
«dames de la famille, so rendent en voiture _
1 église Notre-Dame.

Une foule énorme, très recueillie, se presse sur
tout le parcours du cortège. Lo cortège gagne
-sotre-Dame, où l'attendent les personnalités
religieuses et officielles qui ne sont pas venues
ù l'archevêché. Les séminaristes jporteut la croix
du Chapitre et les insignes du cardinal : crosse,
l'-urcte, mitre. Soi le ceroueil il n'y avait ni
fleurs ni couronnes, «selon la volonté du défunt

Dès neuf heures , les cardinaux, évêques,
prélats, ecclésiastiques, venus - Paris pour
assister aux obsèques, viennent -prendre place
dans le cUaaii de la cathédrale. Les cardinaux
occupent les dais à gaucho ei à droite. Les an-
tres sièges du .pourtour sont reserves aux
évêques et chanoines. Ita avant du cercueil, les
sièges sont réservés aux personnages officiels,
membres du corps di plomatique ou membres
do tous Jes corps constitués. Les gardes répu-
blicains en tenue forment la haie.

On compto dans le chœur cinq cardinaux,
quarante évêques, des chanoines ct des curés
en grand nombre. Dans l'enceinte, qui est ré-
servée aux personnages officiels, on remarque
le général Fénelon , représentant lo -président
de la République ; JI. Rossy, représentant le
président du Sénat ; M. Lainal, représentant du
président do la Cliambre des députés ; îl. Mil-
lerand, président du conseil et ministre des
aliaircs étrangères ; _L Isaac, —itaistro du com-
merce ; M. Hugh Wallace, ambassadeur des
Etats-Unis ; lord Derby, ambassadeur dc
Grande-Bretagne ; M. Quinonês de Léon, ambas-
sadeur d'Espagne ; le maréchal Pétain, Io géné-
ral Lyautcy et lo général Mangin ; do nombreux
membres du corps diplomatique, du Parlement,
«io l'Institut «t de la magistrature.

A 10 heures, le clergé reçoit lo corps, à' ren-
trée de la cathédrale ; puis la messe commence,
célébrée pontificalemeut par le cardinal Lucon,
archovôque de Reims.

Après la mesae a lieu la- grandiose cérémonie
des absoutes. Chacun des cardinaux présents
en piésido une, sans que rien soit retranché
aux chants ct aux prières ordinaires. .Voici
daas quel ordre les Eminentissimes se eont
succédé : le cardinal Maurin, lo cardinal
Dubois, lo cardinal Bourne, Je cardinal Andrieu,
le cardinal Luçon. Le clergé so retire et la
foule s'écoule lentement On ferme les portes
derrière- eile, pour ne les TO-VI'IT qao l'après-
midi, afin de permettre une dernièro fois, avant
Ja descento du corps dans le caveau, aux fidè-
les de défiler devant la dépouille mortelle du
cardinal.

Paris, 4 sepl-embre.
(Havas.) — Au déhut do l'après-midi, le pu-

blic a été de nouveau admis dans l'église de
Notre-Dame et défila devant lo cercueil du
cardinal Amette. A C heures, les portes furent
iermèes et Mgr Roland Gosselin «procéda de
nouveau à la levée du corps, qui fut ensuite
inhumé «dans la crypto des archevêques de
l'aris.

CAIEKDEISB

'Mardi 7 septembre
Suinte ïïï.is_, vierge «k nuart j rc

44 PtuUlston dt Ma hlBEIU'Ë

L'inexplicable crime
FU Fan! .« OtROf tt Henri dt Monttcrl

,i .'", ' "" '  " Cf-tiPlflIlE XVIII
— Ah ! ça demanda «Robert à son compagnon1,

tandis qu'ils î deyctawlaient vera la gaie,
j'esipère que vous allez ro'expaquer...

— Quoi 1-
¦—¦ Ce que signifie cette ihistoire de revenant

que vous avez eu l'air d'accepter comme abso-
lument tTaisomlbiJable,

— Mais e_e l'est I •
|— Comment elle "est! voua cioyea aux

apparitions, vous 9
¦— -EulendoM-awus. Je suis convaincu «pie

quelqu 'un s'est introduit dans lift ¦__¦ ta nuit
tadiquée par Charn-rin, mais «jue «ce quelqu 'un
était parfaitement en -rih-air ct cn os. '

— J'ataïc mieux cota. Mais pourquoi le «jhtaiv
n'a-t-il «pas aboyé ? pourquoi -tas portes sout-
elles restées fermées ? Pourquoi ?...

— iAih I pou-r-quoi ? Jc «vais essayer do con-
tenter votre curiosité, si nous sommes seuls dans
notre coaipartianenl, ce que j'espère.

Ite entêta cette diauce et to jeune avocat, dès
qu'ils fuirent -isfaliiés, reprit ses questions :

— Pourquoi supposez-vous tout de suile que
Cliarmin a assisté, sans s'en rendre comple, à
une perquisition dans les papiers de Marcel ?

— Mon «cher monsieur, c'est très simple, j'ai
la conviction que le capilaine a été assassiné
parce qu'il possédait des documents qu'un X

Nouvelles religieuses

le pramiir évër- aa letton
Le Bureau d'informations letton de Berne

nous fait part que le gouvernement letton a
tonde uue Eglise catholique «otiotiofe ct indé-
pendanlc à Aglona (Lettgalc). En présence tle
plus de 6o,0ÛO fidèles et des représentants du
gouvernement, parmi lesquels le ministre de
l'intérieur Ar-vcd Bergs, a cu lieu la consécra-
tion du premier évêque letton Alitons Sprin-
gowitâchs, par l'évêquo de Kowno Josepli
Skiwirizkas. On a d'abord lu la Bulle du Papo
par laquello Mgr Springowitschs était nommé
évêque de Lettonie.

Mgr SprringO'Kitâclis est &gé de 43 ans. 11 a
lait ses études a l'académie catholique de
Saint-Pétersbourg; après quoi , il fut envoyé
comme prieur d'abord à Orel, puis à Pinsk. 11
revint enlin en Lettgale, d'où il est originaire.
Mgr Springowitschs a été connu do tout temps
coinme un des plus grands patriotes lettons ;
U doit ee -rendre prochainement a, Riga, où se
trouvera le siège de l'épiscopat

— (L'ouverture «ies négociations russo-polo-
naises est -prévue pour le 9 septembre.

Académie iran-oaise
Simplification de l'orthographe

Dans sa dernière séance, t'A ca demie «française
a (Sécidû de suppriqner l'apostrophe qui , jui-
qu'ici, .remplaçait ï e final de l'adjectif
« grande » «yoand «xtai-ci était placé devant tes
substantifs féminin-s, coinme « grand'rue,
gnand'messe, grand'mère, grand'chose > , qut
s'(écrironl û l'avenir « prandrue, granrdmtisse,
gra-ndmère, graodehose >.

Il serait conséquent qu'on supprimât aussi
l'apostrophe dans «las -mots « entr\actes, pres-
qu'île, • etc.

€chos de partout
IÉ0EN.E -0BÉE

L'aie Uegenide dorée est en train «Je se former
sur un énigaiatiquc personnage qui, irjhaque
soir, joue au casino de Dcainv-De. '
r On V-ïjp'pctlle « le Syrien » ot sa veine est
prodigieuse. Lirs talons «te naicre et Tos billets
de banque s'aanctoCelBent devant iui, mais aucun
muscle dc son maj gre visage, jaune co-asmie un
pain d'iépiee, -ne tressaiflie et si, parfois , au foctl
de st» yeux, s'ato» ta ÉJaramie des convoi*
lises, 31 llêtein-t aussitôt, d'un battement de pau*
pières.

On dit qu'il a gagné dix misions, quinze
: ; : i. j c .' J en o u -¦'- L i a . '.,. -jours.
i — Et 4a veine s'est attachiée i lui depuis
trois mais, ration te un jeune homlme. Un après-
midi du mois de juta, je l'ai vu gagner quailre
œnt m_le rfranfes dons un cercle «Je Paris. A
sept heures, il a Sté dîner rue iRoyaîe. Octmlme
îe soanimeJier ttai piiésentait la carte des vins :
« i_s sont trop dbers, répondit-il, sâcheanent,
je prenjdrai dc lia bière >. ,

iD ou vient-il 1 L'un _„rrtme qu'il a fait sa
fortune eu Syrie où il ptjssaste des tuions et
d'immenses terrains ; un outre «ju'il est arrhié
•à Paris, „ y a dix ans, sians sou ni mu—ta Le
•Syricea entend tout san_ rlâpomire. Parfois , iS
Sourit étran-aanten* t
— Bt d'abord jmis-je bien Syrien 1 «Jit-jS, je

trois plutôt que jc suis Angîîais.
• Qu'autre nuit, sortant du Casino tte Deau-
•viHc, ua hajbitniâ 'lui dt : . ;

— tous avez (gagné cc soir f  ,
— Oh ! répondit-il avec -mépris, ce n'est pas

Ca peine d'en parier. Jc n 'ai pas « fait > mon
denii-tmitiion.

MOT DE U FIISI

— Jc ne suis pis pour ta suffrage de» fem-
mes.

— I'ouTquoi mon ?
— Les femmes politiques auront «les vues

courtes comnie leurs jupes «et des visitas hautes
comme «leurs tarions. a,

mystérieux encore aujourd'hui- avait intérêt â
«ui reprendre.

•— Par exemple, pour Emmanuel ide la Fève-
rie, une reconnaissance de dette ?

— (Laissez ta ï'èverie en repos , puisque nous
n'avons encore aucune inâi'ca'ion sérieuse de «ce
côté. Pour l'instant, j'appeàte X l'auteur du
crime.

< Si mon «hypothèse première, quant ù ta
raison du meurtre, est exacte, il est nécessaire
que X cherche à s'emparer du ou «les documents
dont il veut empêcher îa divulgation.

'« Par «conséquent, il faut qu'il s'introduise
tlans la demeure de sa victime, de plus tôt pos-
sible, -car il doit craindre que îa famille du
mort n'enlève ces documents! aveo les autres
papiers.

« «Mais ta villa est gardée. -Le gordien «pii y
couclte n'a signalé aucune tentative du genre de
celle à laquelle -je m'attendais. C/n dilemme se
pose alors devant moi : ou il n'y a pas eu de
tentative — ct mon lîypothèse «croule — ou
celte tentative a eu lieu sous une apparence qui
cachera sa véritable rréalitê aux -yeux dc CbaTmin.

« Or, qu'est-ce que c'est uue Charmin ? Un
simple. Si la tentative que j'attends a eu lieu
sous une apparence fantastique, il aura pris
cette apparence pour une Téalîté. Seulement, ce
n'est pas en niant l'authenticité de cc qu'il croit
être nécl que j'obtiendrai de lui des confidences.

•— J'ai compa-is.
— J'ai d'autant plus raison d'agir comme je

l'ai fait que ce brave -garçon, par peut «tes rai»,
lertes, n 'avait pas encore osé raconter l'aj-ptari-
lion dont il croit avoir été le témoin auditif I

— Alors, pour résumer îl
-r- En résumé, je suis sûr m«i_te__at que X

Confédération
Les délégués suisses

à la Société dei nations
.1* Const il fédoral nomnwra ta délégation de

la Suisse à iTassenibK-e «le '.a Société (lies nations
«avant Ja session des' Chambres tte septembre,
On peut considérer conune acquis , dit Oa Ilevue,
que la ttalégalion sttra présidée par 'M. Motta
président de la Coiifédàriilion.

Les deux autres représentants de Ja SujsM
seraient (M. Ador et M. Robert Forrer , conseille!
____B_-

Les zones
lie gouvernement fiançais ne pairaisssad pas

vouloir «renoncer -à sa revendication iretaU*.*»
nu «cordon douanier des «mes. Ce Conseil 'féilt'-
ra«l a décidé dc demander des précisions au
su'jet «tes propositions .que pourrait taire ta
France, si ta Suisse entrait dans scs vues.

M. Lloyd George à Zermatt
51. Lteyd George, avec «une suite «tc «vingt-

Srois personnes , venant de Lucarne par train
spécial, est arrivé hier dimanche, - 5 beures
a jurés midi, â Zermatt.

«Il était attendu à Ja gare (par ta fanfare dc
l'endroit et une foule nombreuse. M. Ilcnmann
Seiler, consei_er national, lui o souhaité la bien-
venue. Une demi-heure pîus 'tard , M. Lloyd
George parlait pour RJffeJaTp.

Pas de munitions pour la Belgique
On dataient que ta BcJgif/iïe ait «fait de lortes

commoiittos tfe murtlUohs t\ (ta fabrique dStlérofie
d'.-Vltofff. Au oontraire, cette ttarnière a faàl
tlUmporlanla acliats de carlouclies de chasse
en Belgique.

Catholiques vaudois
En raison de ia fièvre aplitcusc, la journée

Aes coUrto^qucs vsmitais, qui devait avoir lien
ta 20 septembre, est renvoyée au mois d'octo-
bre, à une date «iui sera fixée uittéricunemcnl,

Politique a rgov ienne
L'iniliiative sur l'talro'duction «le ta (neprésen-

laliion proportionnelle pour les élections au
Grand "Conseil argovien o été acccrplùe "liier par
24,818 ,voix contre 20,-134.

La lettre pour l 'étranger à 40 c e n t i m e s
Au congrès de l'Union postalo universelle,

qui va 6e tenir ù Madrid le l«r octobre, la pro-
position sera faito de porter à 40 centimes la
taxe d'affranchissement des lettres pour l'étran-
ger. . ; '.

L'électrification de la ligne du Saint-Gothard
On nous écrit de B_tioxon«i :
Samedi après midi, rusino Hydroélectrique

ide Piotta a fourni la force pour l'électrification
du tronçon Lavorgc-Erstfeld, sur la ligne du
Saint-Gothard. «Des essais ont eu lieu hier di-
manche, et l'épreuve définitive, avec recon-
naissance officiello du tunnel de Ritom, se fera
jeudi.

La Journée suisse des détaillants
«Au programme du conçrfcs d«S Sétat'O-Uls

salisses qui se reunira à Laustm-ne le dknan-
clueilO septembre figurent notamment des con-
férence de M. le J3r Î jrngruiber, isecrétaire du
Dépa-rtemcnt fédéral des Chemins de ifar, an-
cien secrélaire des airts et Jnéliers du canton
de Frilboiurg ; de «M. lc Dr Kurer, de Soleure,
ancien conseiller nalional, président de îa
Sociélé .suisae des classes moyennes du com-
merce et des Im-éliers* ; «ta M. Kugèmc rMonod,
à Vevay, néttacteur du jouirnal &'Acheteur ; de
M. Béguin, avocat ù Lausanne, elc.

Les mesures contre les epizooties
ILe Conseil fédéral a adopté. Je 30 août ,

l'ordonnance d'exécution «ta la loi fédéralle sur
les niesuires à prendre contre Jes épizoolies.
Cette ctrdonnao-ce est iu» acte législatif d'une
grande importance.

Un communiqué qu'adresse à Ca presse, S

s'est introduit dans Ja -villa par la porte d'en-
trée donl àl avait les cl_"s : il devait être chaussé
de «aoutchouo pour éviter de faire ta moindre
bruit, et il est monté droit à àa chambre ù cou-
c)»er du capitaine, pour visiter tous les meubles
oîi celui-ci pouvait «yntacr des documents im-
portants. 11 avait également les clefs des meu-
bles, puislqu'aucun n'a été fracturé. U ignorait
évidemment ile détail que fa ciiamière de Par-
nrorire «à glace grinçait fortement quand on ou-
vrait le battant, sans quoi il se serait arrangé
pour S'ouvrir très doucement.

e C'est Heureux. pour Charmin qu'U ait cru
tk .un revenant et qu'il n'ait -pas osé descendre
à «je moment-là, car, certainement, il aurait reçu
unc balle dans ta télé.'" -ï .
--Vous croyez?: - . i 'i T^ "̂ ^^
— Je crois «rue X n'aurait pas hésilé un ins-

tant, si le- visiteur nocturne tle la vîUa est bien
ie même «jui a préparé i'assassiî'nat ec «automo-
bile.

ifVprès une pause, Te détective poursuivit I
— Quand il « eu fini s« -visite, X est reparti

comme il était entré. Mais F-ç, en biis, dans
la cuisine, s'élait réveillé ; ayant reconnu le
visiteur nocturne, il tai a fait fête, d'où les jap-
pements de joie entendus par ChaTmin,

— Vous dites «pie le chien connaissait l'homme
que nous appelons X ?i

— C'est certain.
— Mars, alors, ce ousétvble Hait ua intime

de Marcel ?
— Très probaWemecu.
Hobert frémit et, par un rapide effort de mé-

moire, évoqua les principaux amis du capitaine
de Thurct-Latour. Mais tous lui parurent aU-
dessus de tout soupçon, ,, i . .,_- !:_: •; ¦• .¦_-;___

ce sujet, ta Cliancx'lkrrie fédérale expose - la
genèse du projet iet énuiii6a*e les divers chapi-
tres tte l' ordonnance. Les autorités coiumu-
iiaCcs ,« Ic-s syndicals agricoles ct les éleveur»
eux-uiëimos ae procureront sans tairdcr ce docu-
ment et y voueront tout l'iolérét qu 'il nxjriic.

L'ordonnance fixe aux cantoms 'jusqu 'au
1" novembre i>our soumelt-ne à l"RpproJia.lii>n
du CoiRnsl fé-étàl teurs dispositions d'exécu-
tion. La Hoi et l' ordonmanoe enl|reront . eu vi-
gueur le 1er janvier 192t.

Nos extrémistes
On mande do Zurich ;
Un comité ayant tte ins-litu *è à Moscou pour

organiser ie (mouvement syntlioail dans ta sens
de to Culle sociale «jar ta* moyens révolutionnai-
res, (l'anéanlâsscnvent de Da bourgeoisie, (flunti*
lulion de Ca dictotiuro «ta proKta«ria't , la guerre
sooUlle sans -meirci sur le lorrain na-ldanall et in-
lernalionail , il'alj'.-jincc ondisstyiiiJjilc avec t'Inler-
natioamlîe communiste, rassemblée des dk'légués
du carie) des syndicats de Zurich a ar-topl-é, en
vue du congrès syndical suasse qui se -réunira à
Neuch.1reJ, cn oclobne, deux motions, qui de-
vront former il» Signe de contluilc à (suivre dans
ta tactique syndicale de demain. Voici ces deux
Qnolions. qui en dds-enit Hong suir ta progirès tics
idées extrémistes daiis les syndicats socialisles- :

< I^c congrès est convaincu que Se prolétariat
après s'êlre emparé du pouvoir politique, devra
instituer et fl"a dictature ct le .système (tes con-
«seals, pour opérer ta socialisation et (briser ta
rtVistance des classes possédan'ùes.

« .Le CMigria oblige les îonlctioTmakes syndi-
caux à «ét-tfaiï-OT dans ce sens Oies nwmbrcs des
syndicats.

« Le oongirès décide, suivant l'appel de 11
cenûrale sjtitlicale t-ommuilrsle, de sortir dc ta
Flétléra'liioo isyntlieaile ànlornatiionalle d'Amisler-
ttom, et de s'associer «à Ca nouvolle organisation
de «Moscou, >

A propos da rétablissement
de la nonciature

Nous croyons utile de reproduire le Jéniol-
-g-rxige que rend aux catholiques eutSEtes, ù pro-
pos du rélabïsseiinent dc ta netnaiature du
Sainl-Siiège en Suisse, dans ta Tagblati tfc Saiu-t-
GaH, fc prvésident de ta gauche radicale des
Chambres, (M. le icoiiseitJeT «national Forrer :

« «Nous savons; par i'histoirc «ta ces dix der-
nières arauées (AI. l'orrer aurait dû écrire : pai
toute Ihistotao de ta ¦Corufédératioi». — Réfl-J,
que nos confédérés catlioliques sont amimés de
•scnliments auwà j»lsio_quea «pic nous autres
radicaux, el qu'ils ont pris unc part active à la
seftution des problèmes nationiuux «ta ces der-
niers temps. Nous «avons ausso quw en sera
ainsi ct qu 'il ne peut en être aulromcnt à l'ave-
nir. Si ta question de la nonciature a reçu unie
soluttan favorable, c'est parce que tous sont
convaincus- du patriotisme des cathodiques.
• •« Dams un temps où .ks principes de J'ourdne
politique et social sonl' «énranlés, où la patrie esl
¦menacée dans son existence , où l'on cherche à
établir la dictature d'urne minorilé, Al es-t d'une
B«?oessi(«é impt'rieuse que tous ceux qui croient
à la patrie et veulen-i la (conserver, dans les ca-
dres de la JégaEté et de Ba constitution, «e ten-
dent réciproquement ta imain, par-dessus les
divergences confessionnelles. >

Nouvelles f i n a n c i è r e s

Les tramways de Scha-houss
Comme ceux de Fribourg ct d'autres villes,

ies tramways de Schaffhouse sont dans une
situation difficile. La 'ville a dû verser 1 la
compagnie 70,000 lr. en 1918, 90,000 fr. en
1919, et l'on évalue à 190,000 fr. le versement
de 1920. Uno revision des taxes va êITO intro-
duite et l'on étudiera la réduction «lu service
avec une diminution du personnel.

Fum»z tes cigares FROSSARD

— Dites-moi, fit-il brusquement en réfléchis-
sant aux paroles précédentes do Fougarra,
pourquoi donc X s'cst-il contenté d'examiner
les meubles de la chambre à coucher et n'est-il
pas allé fouiller ceux du cabinet do Marcel,
où i\ avail autant do onances de trouver des
pap iers importants ?

Fougarra ne sut pas rotenir sa réponse r
— Parce qu 'il Jes svairdéjà visités et savait

que ce qu'il cherchait no s'y trouvait pas.
En parlant ainsi, le détective répondait S

une question, presque identique à cello du
jeune avocat, qu'il s'était posée à lui-même.
Cependant, sa question différait de celle de
Robert en ce sens que l'agent do police, dan?
eon for intérieur, n'appelait déjà plus X
l'auteur de la visite nocturne.

Immédiatement, d'ailleurs, il chercha à' atté-
nuer la -portée de sa réponse :

— Je veux dire, expliqua-t-il, que X avait
sans doute déjà trouvé les documents qu'il
convoitait, ou bien qu'il n'avait pas les clefs
des meubles du bureau.

Cetta réçotvs-j TUS pasut «çai tria jsa'iista'i.
santo à Robert qui ne put 8'empOolier d'en
faire la remarque à son compagnon ; mais
celui-ci, regrettant d'en avoir trop dit, ne ré-
pondit pas ct l'avocat respecta son silence.

A la garo Saint-Lazare seuloment, Fougarra
6ortit de sa méditation.

— J'échafaudo une thèse impossible, lit-il en
souriant. Demain, jo vais faire deux enquêtes :
l'une au sujet de votre rival, A-dTÀtm ïA

Basoge, l'autro sur les tenants ot aboutissants
de Vialatoux. Je vous demanderai , pendant ce
temps-là, do retourner à Saint-Germain ct
d'aller voir le colonel Félipart. Je suis très

LETTRE DE GENÈVE

La prochaine session da Grand Conseil
Genève, t septembre^

•lut session ondinj airc de septeanbre «s'ouvre
niorcnxli, 8. C'est iaicjontrotalulel-iicnt la pOus ian-
youtatue de «'animée, p__rjuV]_ y tliscwte à ta
(fois tas ctariples rendu-» aldministiinalif et finan-
cier de "eiencioe «ôoo-'é ct qu'on y vote ta bud-
get «ta J-iinitta suivante.
' iltar ce ttlinps ito va-ahets nwtgrcs, le lègiyla-

tcuir se déthat au miiS-eu- dtara-lricaLCIes diWicul-
t-'s. JJ y a JJOU-S de «y-iliqijitïs à subir que de inu-
rierj il nioissonnter. ,

- (La caisse «ta l'Etat pourrait être «xjanpar-éc au
tonneau des Danuïdes : rien de ce ou'orn V verse
n'y deuneure.Chaque mois, ta dletleflottamle s'ac-
croît ; djic icMpaxse atetiMffllament 3ï> -ntHioaus. I.es
rinaircicrs, coiasrurjliés, font une mine renifrogniéc,
s* ptaignenc du maChieUT des temps, «donnent dé
sages «ooinscilJs - «ta prudence et d"«5e<aiiomiiie et...
remuent leu as guin'Jtets." A M. I-'ary, qui se platat
et imipiore lenr générosité, ils se contentent,
avec des p'ieurs dans ta ivoix, de gémir en J'en*
gageant à -s'adresser it Ccurs congi'nfraW des
KtaLte-itais, ttatnt -»»s dis|ponit)il3.té<i seanilBent i«i«V
tjaisBaTlfca ! Cest sous ces soanbrcs couifcurs et
oes tristes pensée» que s'ouvrira ta session pé-
riodique. - , , '

(Oos cofisii-taraljionrs vont cniBager nos députés
_ faire diligence ct :1 voter rapittament le projet
«ta toi instituemt un iimipôt sur te fortune, qui est
prêt i êtne sounnis :\ l«*i»r Cxaimien.

Nous en -avons déjîi* aira_rytsé tas priaicipales
«liaposi liions.

iLïmipôt ost c_fot_é sur ta fortune tatata, mo-
Iriiièrc ci "miimdbilièri*, du coutn3malde, dédue-
tion «faite de ses dettes.

^ Les fortucnies iwft'-roeuires à 10,000 framiSs sont
erona'ptôas'de tout iaiipôt.
¦ Utas bâttianente servant à l'eiptailatioto ogri*

coùe qui, sous io régiinve actuel, sont «samnillète-
ment exoniérés de toute redevance & l'Etat, se-
ront assi-rnAtas eus aulnes "iin»niiei___s.
.Los ctrarjgers qui , QUijoundUuui, jouissant d u n

writaKe prrvifcige et écltajipent preapie totaile-
menl à l'imjpôt cantonal, sorcinl «Jésoniiais pta-
c*és sur ta nuênio picidi que des natitmaux. On
usona cctpenlda-nt il teur égard d'uaac ««rtotae mo-
aération.

Ceux qui n'«r*xcrcjcnt ,pas tta prctfessioo Vucra-
tive et qui ne (possèdent pas d'kntaisilWc sur
notre territoire ne pajxmoiit tas contrâbutions
tlM'Qpris un siiknlr «ta six mois.

Jusqu_ Ca dteuxièbue aonée «te Siéjour, ils
ipaycronit ta moitié de l'iianlpôt, et, à rjuDrilir de Ja
tfoisiènic anmée, i% seront traités tfc ta même
ttaço» que Ws «Genevois -eV îes <tta^S(3eTés.

lEot outre, tou«t contKbuaible sera tenu de faire
au d-ébut de t'KOnée uno déclaration -Maiïiée
de son capital, tte son revenu, de ses moyens
d'existence, d-écCai-tioni dont prendra eonnais-
saraco pour «^rifiication ta tx)rnanu_e «ta rési-
iienn-c.

On compte que teipplkaUon de ta loi procu-
rera ù l'Etat cinq il six milKtMus de recettes au-
nii'C_c_ suppiùmcntaires.

Urne fois te projet adtrapté, fc CégisCatew éPabo*
rera une loi d'ianlpôt sur ie produit du trart-ail.

La liste d_r o-tùets sommis au Gr-rt d Coaseil
coan|pte trente et uav n_rriéros.

On y voit figurer noaniire d'anciens projets
qui se tralnient d-cpuls une ou -rVlusicuTs tagista-
tuaxrs et qui ont eta la peine ù voir te jour. Nous
iaurons Focoasioai d'en parter au manWnt ou
Jls sortiront tte leur cadhette et oiSfrc-nltcrtMit le
Seu tte ta discussion.

La ttaputatitau sijiciaiîisljc, forte de viftgt-stqrf
«iéputés, brille par un zèie rorniaiT|ujaijle. A. olva-
que séance, scs porte-parole déposent des projeta
pluis ou moiiiis heureux et plus oa moins prati-
ques. En faisait beaucoup *fie bruit , £s se don-
nent B'ïllusiotii de beaurcouip travailler. Lc prolé-
tariat « conscient ot organisé . sui-ivejitte les
faits et gestes de ses élus, lies stiimute ct les tient
en haCoiine. C'est un véritable «xxrûté «iw salut
puWic (Mais oe poipétu-cft battage finit par tas-
ser -la curiosité, et des propositions d'e*trême*
gaiiic-he tombent au uitéieu de I'_id___ieace gé-
uéxaliie.

iQiw» qu'il en soit, ta Gramid CioriseU a du pain
sur Ja plianidho et, s'ï arrive tt mettre sous toil

curieux de savoir comment Charmin a eu cette
étonnante permission.

— J'aurais pu charger mon pèro tie cette
démarohe, à la rigueur, dit Robert, mais jo
préfère no pas lui diro qu_e j'ai, teçùe l'en-
quête. Il so moquerait trop du motif qui me
fait agir. D'ailleurs, pour le renseignement que
vous désirez , je pense l'obtenir facilement moi-
même. Commo je vous l'ai dit, jo connais un
peu M. Félipart.

— C'est entendu comme cela, conclut Fou-
garra. Après votro visite, vous resterez à Saint-
Germain. Jo vous y rejoindrai vers quatro
heures et noua attendrons Charmin pour aller
ensemble visiter la villa.

. Sur ce, ils so séparèrent, «f "

t Zîl '' ' 
\A suivre:)
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"itar la Campagne et la Cité, poetae, par lîenrï
1 Milieux, idbez Eugène Figuièrc ct C1*, «Sdi-

t-tsars, 3, ï_*:e de tOdéon, Paris. Prix : 3 fr.
• 60 centimes.
¦ -Ce recueil «ta poètoets renferme une noie éûé-
giaque et nostailgiqii'e. iLes pointas de M. Bri*
jnieuix sont dTuine (orane correcle et laissent à la
taotunc un sentiimJent d'intimité qui nous raplpe-é
r*» promiers potinMo du regretlé François
• r̂W*6' ., . ' . .  - I . • .

Goux qui aiment les -_K_iices ̂ ni_itic«ns et tas
fenk.res!s«as savoureront ces nrogcs d'un jniine
poète qui nous ten|d «mt̂ tMtitaiient ce ÏÏvre.



un quart dos projets soumis _ ses tftlfif*5ra(fons,
il aura bien mérité «ta ta rot»na_iissainice papu-
«iaire. H va se mettre au travail avec une ardeur
adcrtile par «toux moi» «ta voca-necs. .

(Le ctiflfreiifort que gante arvoc v-ijjttanice M. H.
«Fsujy reoosra tta r_d_* ansatits. Les «it̂ irtés
s'enttendtent bcauqouip mieux à l« vider qu'à te
f_aipXr,
j Oo n'«est pourtamt pas le «noimeut d'engager

CIEtat «tares des entreijwtacs trop «-oûleu-ses. L'ins-
tilSatiani ft Genève tfc ta Sociiétt tfcs nattons exi-
gera de tourd» sacrifices. Il Mat ntius y prépa-
rer. Jja plaulaitRc sOcioll;i».1e s'_i«t>nête ù «oaii-
ba'tilre ites demandas de crédits qui ontfa_it à «cel
¦étafljaislsi-iinent. Mais olte n 'aura pas le -dernier
anot.

C'est ptotôt tic moment île pratkpwo- (tas cou-
pes sombres dans lY,paisse foi*t de l'adit-nts-
tra-tion , tte i-ésistor à certaines (Jrtmandes d'aug-
tintmtatkii» de salures, tta ttantauicr te traiio dc
«maison et de renoncer enfin à oas habitudes dc
cw'igîrLolJiianie qui nous ont tact commettre tle
coûteuses OTr*o_rs.

uM-is où est-iU, Hiomine d-tat iimpavidc qui
osera taooarntçAic une sts tauirtfc tàobe ? I* y fau-
drait jouer sa pttpnliaritc. G.

La vie économique

Le marché des denrées

l.'Kpicier suisse annonce une baisse générale
«lcis «tanréej» ali-nvcntaires, même des sucres. La
i*écK»U« du cafré ou Brésil ast dts plus favora-
liles. bei prix d(u riz continuent _ ilesicen'dire. I.a
récolte des amandes et des pruneaux «st très
olioaidonle, cc qui tait enilrevoir -Ja baisse fiéné-
raHe (ta ces fruits. Baisse a-u8-_ .,«ur tes saindoux
d'Amérique el tes -vins français. Lc9 vins rou-
gos tte Bi'-ziers et Montpellier sont à 63, 70, 80
ct 90 fir. i'IiectoKfre, pris sur place.

Pourvu que la baisse ne se «fasse pas trop
nttendr.. t4_*z n-o-ns I

La crise horlogère *
La situation dans l'industrie horlogère s'est

encore aggravée ces derniers temps. On mande
de Bienne que les commandes no cessent de
diminuer. Dans la fabrication des cuvettes de
montres en argent , on enregistre un fort recul.

Baisse da calé
On annonce une baisse ite 40 centimes pat

kMoaramfno dans la vente au déla-31 tta café;
««Ile baisse entre en vigueur aujourd'hui ,
C septembre , ot non ta G novembre, ainsi que
plu-sieurs journaux J'.annonçaient hier.

Le prix da lait
Par 67 voix "contre 17, Je conseil municipal

«le Zurich a deteidé d'adresser unc requête au
Con5ei« fédéral pour le prier d'intervenir auprès
des producteurs afin que ces derniers renoncent
à élever le prix «ta lait.

• A la recherche de pétrole ¦- ¦• - •
M. l'abbé Menmet, curé du Landeron, notre

sourate national, partira procliainement pour
la (Roumanie, où on lui a demandé d'aller faire
des sondages dans «tas terrains pétroîifères.

FAITS DIVERS
ÉTRANGER

-T.j-i.loi.loii d'aa» locomotive — s t u e »
Au port de La (Palisse (Cliairuniie-lnfértaune),

une équipe d'ouvrwins était occupée à relever
une locomotive qui était sortie des raôls, lors-
que la machine fit «explosion. Huit ouvriers cin-
aptoyêa des chemins de fer ont été rués, ainsi que
trois pjcisoniws qui passaient à proximité. Une
dizaine de personnes ont été blessées plus ou
moins grièvement.

Navire fr»nç«t t« éc_o_é
Une dépêche de Singapour au Lloyd signale

que de -•raipeur français Cantrtmh ayant ù bord
700 soldats cl une cargaison de 8 «mutes ton-
nes iailan* de Singtrpour là iMarseille s'est
«taboue près «ta phare de Horeburg. La «haun*
bne des anaohines (faisait eau, Ori procède actuel-
tement au transfert des soddatji sur fe vapeur
(français Génêral-Galliéni et au «Jécliargeimient
kte ta cargaison. Les romoitqueurs sont arrivés
eur iles lieux de Caocident.

Lar fatuin « en (.'lune
. De nombreuses dépêches reçues du Hounan,

du Chantoang et du sud du Tehi-Li eoulignent
ta gravité de ta situation dans ces régions au
point de vue alimentaire. La récolte médiocre
de l'année dernière a été suivie des mauvaises
récoltes dé cotte annéo : la famine menace ainsi
au inoins 20 -11111008 d'habitants ; des milliers
d'hommes ct dc femmes, pous&és par la faim ,
se nourrisseut d'herbes.

Déraillement
L'express Paris-Bordeaux a déraillé aux Au-

rais, à cause d'un excès de vitesse. Il y a eu
uu mort, dix-sept blessés, dont dix grièvement.

-, SUISSE
Hort (raagtqne d'un foreatter

M. Henri Chambovey, 60 ans, depuis qua-
rante ans garde-forostier de la commune
d'Ollon (Vaud), descendait des montagnes
d'OUon , samedi soir, par un -sentier, lorsqu'il
fit une chute dans un torrent. C'est li que des
«personnes qui s'étaient mises à sa recherche
ont retrouvé son cadavre hier à midi.

Biutte vlvt»
• Da iméro Ite tVbricicn ¦coi«seiïer -nation-ai)
Jir-ggi, qui s'élait «grièveeiieid brûtéc jeudi, a
suowxribé ià ses brûtames.

Tra îné  par aan cheval
A Genève, samedi «après imidi, un» «riharretier

«ta nom kte Syùvata Oarabas, VI ans, est tombé
tte tsow siège, a (été traîné par SOID cheval et tué.

Da -é-urtuen*
i lie Iju-ge d'instruiolion de Genève a fait «tatouer
mrt dhaulfcùr, essayeur fa J'usine Pic-Pic, du
oau. de' Jour_.cr, qui avail -écrasé lundi dos-

mer um spire de tatuSie, AI. {Boiiacoblust. Trois
Wmoi-s ont ailï'inné rpue Tournier «rfreutait A
une a_t~r«s exagérée. Trente-trois contraventions
ont «lôjià été rctavées contre Oui. •

Taé par une ru»_e
A OberslanÉnlieûn (Zuricb), fe nommé tacob

d^Hiijliardt , 29 ans, en train «falteler ua cheval
fougeux, reçut une ruade au ventre et fut tué
sur ic coup.

Bro/é __-¦ ane naaektae
A Thayngen (SclKiffliouse), l'ouvrier Gottfried

Bieri, travaillant ù la fabrique «ta ctaicnl, est
lomhb sous une machine a broyer t t o t ïk
jambe droite réduite en bouillie par ta terrible
meute. Il a succombé durant son transfert à l'hô-
pital. Le niaihcurcux laisse uave femme el qualre
infants.

TRIBUNAUX
L'aisaisin à la malle

La «fliEmbre d'awaisatio» «te Genève a décade
te renvoi devant ta cour d'assises «te l'assassin
Ilerkmans, <|ui a assassiné un ami luxembour-
geois et enfermé son cadavre dans une muiile.
I-a -Cour a rejeté ta demande du défenseur de
faire (procéder â «l'examen médical du ineurt-ricr.

LES SPORTS
Les princes de la boxe

Ita box-euir (tar«j.ientier, sa -femme el son me-
na g«?r se ison; embarqués, samedi , au H-vras,
pour New-York. Carpentier doit rcnconlirer, le
._ orixiJire. Lcvinski, pour le chainipioninat du
monde, noidt mi-lourd.

FRIBOURG
Mort d'an J es ni te fr lbonri ic-ois

On annonce ta morl , â Oopcnhaigue. à l'hôpi-
tal cathodique «te Satat-loseiph. d'un r«f..igic-u«:
-fjr.!iliourg->ois, iVe l'ère Joseph Haas , -de «la Compa-
gnie île Jésus.

lie Ptve Haas était né ù Monlorschu , Je 21
mars 18*1. Il était entré ohez Ces Jésuites à
Exaelen (pays-Bas), et iS avait été envoyé en-
suite au CoWège Saint-A-nidré, à Chssttellenlund
(Dar-emark). K- y enseigna plus de trente ans,
édifiant ses confrères et ws élèves par ses qua-
lités pédagogiques et s>es vertus.

Ji est mort ;\ 07 ans, à la suite d'une opé-
rai ion,

Noa tlrenra
Lc dimanche 29 août a cu lieu sur quatre cm-

placements différents le ccaicours annuel de
sections organisé sous ta direction du comité
de ta Fédération des sociétés de tir de ta Glâtte.

Les sections «mt été classées comme suit :
' 1™ catégorie (concours diSfi—Je) : Boanont ,

60,750-points («-ouronnede laurier) ; Rue, 51,691
points (chêne) ; Prcr.vers-Sivirtaz, 48,923 points
(chêne) ; Mé-_6rcs, 43,316 potats.

2m* catégorie (concours moyen) : Ursy, 54,600
poiuts (couronne de ilaurier) ; Vntaz*Saint-Pierre,
54,538 points (laurier) ; Viïtatsiviriaux, 60,000
points (chêne) ; Siviriez, 42,555 points.

Voici tes mei_eurs résultats indivîdueîs, avec
un maximum de 7*2 points :

32 points, Sf. Alphonse Vionnet, Roroont ; 70
points, M. Gustave Criblet, Romont ; 68 points,
M. Ptacide Berset , Villarsivtriaux ; 67 points ,
MM. Jtarcet ityor, Max Gh-ttoa et Emile Scbum-
5>erli, Bomont ; Joseph Perroud el Louis Du-
praz , Rue ; 05 points, MM. EjdnnoBd Gumy,
Eumonts ; Ixon Remy, Viltarimboud ; 64 poinls ,
M. Athanase Berset , ViHarstvtaiaux ; 63 points,
M. Jean Fessier, Romont ; 62 points. MM. Pierre
De'titan, Romont, ct ATplKxnse Gavillet , Jtamonts ;
Cl points, MM. Joswph Morel, Jules Baumgar-
Icncr, F.ticnne Magnin, Romont ; Isidore Gui-
solan, Fuycns ; 00 points, MM. Mar Dumas,
Romont ; Joseph R-iclioz, U-rsy, ct Fidèle Jaquier,
J'rez-rers-Siviriez.

a • aa
V-oici le rèsuàtat du «tir dc sections qui a cu

lieu le même dimanche, dans le Lac :
.1. Mcolîlicr, 59,500 points (couronne dc

laurier) ; 2. Galmiz, 58,631 p. (laurier) ; 3.
Chiètres-FrmcJiiïtreii, 58,000 p. («aurier) ; 4.
Courtepin, 57,223 (laurier) ; 5. Morat , 56,885
(laurier) ; 6. Burg, 56,000 (laurier) ; 7. Wallen-
ried, 55,000 (laurior) ; 8. Cordast, 54 .361
(laurier) ; 0. Oroncy, 54,000 (laurier) ; 10. Cor-
mondes, 53,933 (tatirier). ; 11. Agrdmoinc,
63,727 (laurier) ', .12. Courievon-Coussiberlé,
53,7127 (laurier) ; 13. -CJriètres-FeWJc/iiïIrcn,
53,303 (laurier) : 14. 'Coursevaux , 52,304 (tau-
lier) ; 15. Liebistorf , 52,263 (laurier) ; 16. Ried,
61,875 (tauraeir).

Ont obtenu uno couronare do chêne : 17.
Clianipagiiy-Biroliiltan, 5d,77I poin,fs ; 18. Lour-
teiTS, 50,4«1 - 19. Fr«scheJs, 49,520,* 20. AH_ *
viEa, 49,125; 21. VirilllytaiHaut, 48,777.

Ont reçu un diplôme : 22. Vuilly-le-Bas,
47,406 points, el 23. Cressier, 38,833 points.

SOrlvargny-Jentes n'a pu concourir en raison
Oe la fièvre aphteuse. L'cipizootie a d'aill«urs
entravé d'une manière générale la per-ticipation
des tireurs. Néanmoins, on a compté dons les
divers starids 8G6 tireurs. Lcs résultais ont 'été
partteuEèrernent brillants et le Scnûlzenbund du
Lac -n'aurait- pu mieux témoigner tte son activité
cl de son zèle, à l'occasion «te son ringtJcinquièmc
annivorsaire.

'"Nous dormons ci-apt'es quelques-uns (tes nnoil-
teura résultats -intUvidutte. Couronne dc lau-
rier : MM. H. Kiramcr. Gatatiz, 70 -points; A.
AiMctrfetr, Monlilier, «et S. Jûni, Cordasl. 69 p. ;
G. Harna, A Frtescliels, Fr. 5Jteder, à Lourteiis,
J. Kramiir, à Gailmiz et BreclibiiHl, à Moral,
68 p. ; S. Flûhmann, ft (MUcry, Sche-rbeu ct Ré-
pond, à Cûtrenomries, G. Leoif, à Olora-I, Bmite
Etter, â Ried, et E. Meyer, â Courtaman. G? p. ;
H. Bdnggcli et W. Burri, à iMonlHier, G. Zwahlen ,
il Moral , Spack, à Buchifiiom. P. BuiHa , à Burg,
A. Gutkawcht, _ Agninnoinc, et J . Etter. il Chiè-
«îws, 00 p. ; M. Sltùlby, ù Morat, P. Lii-gvr, à

Courlevon, L. Wichl et Jullien Werro. tï Courte-
p in, Ph. Bûrgi , à Cordasl, 05 p. ; H. Kramer ,
à Galmiz. Frite Merz, à Burg. ACberl Ltaiger. à
WatcnritMl, I'. J'eailer, «à Cormondes, et Fr,
Ftlïer, à Courl3iiian, 64 p. ; E. Mejor , à Ormey,
E. Spack , à Waltennieé,. 1- Kilchboter, à Aajri-
moine, Matliys, _ Chiètres, p. Jenunely, à Cour-
liepin , S. lta-nni, à -Corda/st , J". WHlencgg-iT C.
Ph. 'Muïer, à Moral, 6«3 points.

• * •
; Les tireur» de ta Broya emt eu leur tir d*

SVC-ODS à F«x«. Voici Ite etassement des sec-
tions pair caBégorae :;¦,

I" fxttscyone : 1. Lécta-ïk», 52.2S5 points ; 2
Cirgy, alXil ; 3. Estavayer . 48,930 ; 4. Nu-vif»}-
48,750 ; 5. Murist, 44 ,090.

2'"° catégorie : Glcttorcns, 51.933 points ; Fo-
rel , 47 ,263 ; Seary-BoKon, 44,117 ; Oheâr}-
43j>00 ; ^lannens-toandsivaz, 42,909 ; Cheyres
4-1,266 ; Domdidier, *L040; S-Int-A-bio, 40,570
Alontagny, 40^60; Aiunrml, 39,266 ; Bnssy-
.\forens-Sévaz, 38.764; Villeneuve. (38.360 : Ve-
an, 37.130 ; Rueyres-les-d'rés , 36,461 ; Dom
pienre. 32,730; Mérûèrcs, 20.105.

Meilleurs résultais indinfylucis : (couronne (te
laurior) : MAI. Sk-genlh*lt-r, LéchtrUles, 70 p. ;
Hugti, Vesin, 09 p. : Wicfit . i_>t*ht-<tlr*s, 68 p . ;
Cxtien Bise, .Seiry-Bcfllion, Marcel Aar-ermct,
Vcaïn, Isidore Btaidallaz, Nuvîtîy, 67 p.; Louis
Î-Ktonmet , Vesiav, Louw Gagnaux, Stjiry-BoEion,
Max Borchitr , Cugy, 66 p. ; Fornand Berchier ,
Cugy, Augustin Rey, Cugy, Athanase Grive*, jCé-
chtÊles, Mkbol Ding, Nuvilly, André Monnera!.
Nuv?ay, 65 p. ; Henri Berrnet. Estavayer, 64 p. ;
Max Gisptrgttr, Estavartter, Henri Fovaz, Es'.a-
vayer, LLOIBIS Rey, Gletterens, 63 p.

Ira» miulcleit» de Colombier
a Frlbearg

la visite àe Ja Musique imiïlaire de Ct^om
JK'«V a élé unie «donne aubaine poiir «ta v_ic ite
Fribourg. En celle maussade journée «Thier,
l'exccCtente fenfaTe a tetié une note (vibrante
daos nos rues. Arrivais par îe Fribowrg-Morat,
à 9 h. 45, el -reçus par leurs lxms -mis de la
Ladidwebr, les musiciens neuchâtelois, paumi
?<»{uclJs il y a de ftrvents Firiboiirgeois, ont
dorme, sur ta Place «tes Ormeaux , un concarl
qui teur a fail ta mec'Jcure rétltaine pour 4'audi-
tiiran tte l"aprèi>-iinidi. Et puis, on savait ta musi-
tjue de Cotambior dinijjVe ijwr Vinstructeiir aussi
dévoué que compétent de nos 'Irctmpcltes mili-
laiues : M. Miévijte. L«a salie des «C-harmertet lui
donc remplie à soultiit et Ite concert eui un
brillant succès. Le tau précis et discipliné (te
nos liôles a été très applaudi.

Les musiciens de Cotalr-bxr ont chao-mé tes
Fr.r-bo-rgcoiis ; au«si fes a--'-on très entourés
jirst iu"à teur déport , lûcr soir , ù 8 Iteures.

L'exp l o i t a t i o n  de* gogoa
¦Uo -aimable abonne nous comun—ruque une

lettre -qu'il a reçue *VittHdnâi «te Spa (Belgique),
iettre dam taipiefta d'audacieua eaptaiteuTS
ofifrent à teure cornesporiitants le unoyen «is
ga-jner Ja atartimc de Bcird>efe_er. Bieiv que
ecta I Et cc onojnen, c'tst ta « ctaf de ta Rou-
lette •. Oo Vous offre «rette olef mirifique
anoyetinant un envoi ide 500 fr., qu 'on réduit,
en fin «te «counipte, pour encourager «es dupes
â .se laisser duper, _ 250 (fr.

Le piègti est vraiment trop grossier pour
prendre beaucoup «te imonde. Nous Cie signalons
néar-lnioins à l'attention du public et da la
police.

Marché de Fribourg . ,„-
Prix du marché du 4 septembre :
Œuïs, 1 pour 35-40 centimes. Pommes de

terre, les 5 lit., 70-80 cent . Choux, la pièce, 20-
50 cent. Choux-fleurs, la pièce, 30-70 cent. Ca-
rottes, la botte, 15-20 cent. Salade, ta tête, 5-
10 cent. Haricots, les 2 lit., 30-50 cent. Poireau ,
la botte, 10-15 cent. Epinarde, la portion,
2o cent. Laitue, les "2 tètes, 15 cent. Chicorée,
Ja tête, 20-25 cent. Oignons, le paquet, 15-20
ceut. Concombres la pièce, 20-30 cent. Raves,
le paquet , 10 cent. Côtes de bettes, la botte,
10 cent. Champignons, l'assiette, 20-30 cent.
Tomates, le kilo, 50-70 cent. Pommes (div.
sortes), les 5 lit., 50-80 «ent. Poires (div. sor-
tes), les 5 lit., C0-90 cent. Mûres, le litre, 70-SO
cent. Prunes, les 2 lit., 30-40 cent. Prune.iux,
les 2 lit., 40-50 cent. Itaisin, le kilo, 90 cent.-
1 fr. 20. Pèches, le M kilo, 1 fr. -20-1 lr. 40
Citrons, la pièce, 10-15 cent.

0_.--.ffes - vae ¦_ • 1_ Bonn- lt Q«BèT«
le 6 leptttmtirti

Demande Offre
Parla . . . . . . .  . 41 80 42 80
Londrts (livra St.) . . .  . Si 50 21 90
Allemagne (mare) . . . .  11 65 12 65
lulle (lire) 27 60 28 60
Autriche " couronne;  . . .  2 50 3 50
Fr-agne {«so-rouns . . . .  9 't5 10 45
New-York (dollar). . . .  585 625
Bno-Uea 44 45 45 «Sï
Hatlrld (pe«at_) 90 33 9t 3S
Amsterdam (florin). . , . 193 50 194 50

Bo_i_R_fl mmamoum m̂
Da 6 Mft_iibre
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TEMPS PROBABLE
7.urich, 6 septembre, midi.

Ciel variable; vent d'ouest. Pas de pluies
Importantes.

Dernière Heure
Les voyages obtciels de H. MUleran-l

ileaur, G septembre.
(llavas.) — _a c-érémexiie ¦iMininênioraiive eie

la IiataiKc «le la 'Marne , hier diaiarchc, a été une
ïmiiosariite rnanâTestalioi] nation-àe.

•Sf. MiifcraaKf, le ministre tfc fet jjue-rre, j ĵ n,a.
rc-diauï ct uai gra ici nombre de personnalitcs
du iniMkde >po!vtique ei «Ujtlomatitiue ont asâsté
à une messe soàcone-c dans Ja catliardrale de
Meaux.

l'uis, un banque! a réuni les autorités et per-
sonnalitég civiles, -militaircs et rtfigieust», qui,
«tans 1 apres-nfedi, ont visité le «Jiatnp de faataiSc,
tandis que Xf. Miiterand se rendait à Me_,
accompagné du maréchal Foch et «le IM. ReHiel,
¦sous-siecretaire d'Etal -a la presidctioe du Conseià.

flfefr, 6 septembre.
(llavasJ — Le tram spécial amenant *M. Mïl-

fcraaid ess arrivé à Metz â S b., feer s«jir, tli-
tnaa»cJie.

Î e présidenl du Consei«i a été salué a la gare
par ua certain nomlire de personnalkés, parnii
lesquelles M. Alapetite, commissaire général, le
préfet de la MosetUe, Je général BerUinlot. gou-
ferneur de la place, et le «Tiredeur «les chemins
'de fer d'Akat-eiorraine.

'La «récaptiou tr—Si——IJc ne «levant avoir lieu
qu'aujourd'hui, M. Miilerand s'est immédiate-
ment a*endu à îa préfecture où un dîner intime
a été offert en jjon honneur.

Après une visile à l'exposition , M. Millereand
recevra fes autorités civiles ei ui—ilaires, ainsi
que tes coros constitués «le àa ville.

Les faits bolchévistes
SlackHolm, 6 srjifcmbre.

(Hetoas.) — On amande d'IIclsingfors au
Stockholm Tieleride que deux a*_r_ -es bolchévis-
h*s ont été remorqués posant des min«es non
Coin du phare dc SHrsutltlcs, en Finlande.

Les travaillistes anglais
et les bolchévistes
Londreu, e septembre.

(Hanas.) — Le groupement «travarîlisfe du
conseil d'action s'est «réuni, hier après midi,
t'.iuranchc. à rHôte4-de-V«Ce dc Ptortsmouth,
sous la •présidence de -M. Adamsworth, tme.ubre
du Parlement.

«A l'issue «de _t réunion, Ce communiqué sui-
vant a -été publie :

« La silualion , en ce qui concerne fia guerre
russo-tpoloDtaùe, a été île nouveau examinée.
Etant donné J.'appc3 fait par 1-e parti socialiste
polonais pour quo son cas soit compris daus Cc
mouvement travaEliste, «jtant (donnés •égatamenl
Jt«hec des nég-sciations trie--3f_*s_- <* Iks expo-
sés contradictoires qui en ont été «faits, le con-
seil «Faction a désigné MM. Adamson c! Purceu
pour se rendre i Riga afin dc recueillir et *ic
faire -parvenir des renseignements très précis
sur ia situatk» actuolle, afin quelle groupement
travai-hte *_s_u? ne soit pas induit en

Les affaires de Haute-Silésie
Berlin, 6 septembre.

(Officiel.) —( Le •fouvemaimLent a ip_bCié
trois livres hlancs sur la Haute-Silésie.

1« premier contient une trc_ition autlientitjue
«Je lois ("«s ciieuctres et de toutes les -violences
•comimis ji_r «îes r_aeJQes.

«Le dcuxitiite aipiporte la -preuve qu'une partie
«les Iroupes ànteraïiées détajchécs en, Haulc-
Siléiîie a non seulement a>égtigé d'interi-trinir
conlre ies r—Ki?.es, mais a m—ane, Jdans Jci-rljiiivs
cas, pris fait ct cause pour lt?s liaaides -poSo-
uaises.

ILe troisitùne trailcra des preiparatifs qui ont
été faits , du curé paîouais, pour organiser ies
rôhilions. Les assertions produites dans «*c
_\Te seront essenlie-cuîent -basées -sur «l*s «locu-
mieiits polonais qui ont pu , grâce à Ca vigilanct
vi A 'l'inlrépiditî «te «fouanrers oi*cmiaa«ii_, élrc
saisis sur ua courrier de Korfanty a\*^nt cht*r-
tflié a .passer fraudulcusancnt (la frontière.

Berlin, 0 septembre.
(Wollf.) — Le gouvernoment du Rei<fli vienl

de porter à Ca «̂ »B»is.-_«cc <hi prêsitt^it de 1.1
contaenec Ue la paix un certain aicuiïUrc d'actes
«le victSence «jjonuùs sur «tes AIX*—rtai —ls «ai
LÎIautie-SoléJsie, cn tteinandant qu'une enquête
Hi«parti«ate soil «faite à cet égard ipar unie com-
mission qui serait cccr«i>oséc «le ijacrsonnes
n'-pipar-naot pas à lune dœ nat'.oi-s signa-
taires du traite U-e V-crsafiDcs. iL- composition
kte ioette conimisskw. «serait faite par {'«-Beau*
Çivc, la PoCogne et tes granldcs «puissauces
_Xié~s.

Dans les usines italiennes
Home, 6 septembre.

(Stefani.) — La journée dUtter. •tluiianclic
s'es't déroulée •partout dams le pr'.us grand calme

De nomhreux ouvriers «ont rcsies à J'inK"
rieur des usines sans provoquer Se nvriindre in
ridenl.

Dans quelques usines, le -Iravan est redevenu
normal , à la suite de tla tK-cO-ration dus patrons
dlacncpter d'avance fe coacordât éventuel *ti-
puW entre les fédéiratioins rj"ouvrière (4 „•» grou-
pements palrorn.iux.

En Irlande
Londres, 6 septembre.

(Havas.) — Deux jeunes gens ont essuyé
dos coups de feu au passage d'un camion auto-
mobile militaire dans une rue «le Macroom.
comté «Je Cork, et sont morts de leurs blessures.

Des individus armés de lusils et de bombes
ont attaque, la nuit dernière, le «poste de garde-
côte de Fanad-He-ad, eur la c-ûtts de- Donegal,
maîtrisant les défenseurs. Us se sont emparés
des armes et des équipements.

Un communiqué officiel de l'administration
irlandaise aunonce qu'un groupe do •sinn-feiners
travestis en soldats britanni ques a p» , grâce :\ - medi et dimanche, avant de rentrer à Londres.

ce déguisement, pénétrer dans le casernement
de Belleck, comté de Fermanagh, s'en rendre
maitre ct l'incendier.

M. Bonar Law et le maire de Cork
IjMdres, 6 seplembre.

(Hava*.) — M. Bonar Law, en refusant «te se
joindra à S'appu-l «wlrt-ssc' -par île (parti iravaï-
ïis-te (pour la mise »*n lilicrté «lu loiid-maire de
Cork, a «tedaré que oeluî ri «iroit tum des <_iefs
«te llartnéc rép-baàcaine aTlaridaise «pii a «felaré
îa guerre à Ja Gi-nde-iBre-Signe. ,

11 a ajoute s
•<*Avouez que si te lord-maire avait été traité

•comme un reJusUe, i! était, aiusi que cela se ipra-
tique universelSemcni dans les rations civilisées,
aramêdia^ement fusitté. Au h'eu de cela, il a été
jugé suivant la .ioi, condamné à une peine d"em-
prisonncntenti imorJérée et traité comme un pri*
sonaiier politkrue. Sa mise cn .Tibcrté équivau-
drai; à uoe conipiicHé dans un mouvement «te
ine_rtrcs et de crimes. Ce strrait cn outre unc
traîtrise à l'éJgard des loyaux «tefenseurs «ic l'or-
dre en Irlande.

« Dans te «cas où te lord-maire mourrait, aa res-
poasaJ>ir-Jé ea incomberait cn parti* à ceux qui,
par leurs appels réitérés cn sa faveur , encoura-
gent l'idée que te gouvernement n'est pas ferme
tlans ses dispositions. >

Les Sinn-Feiners * «
contre un navire suédois "^

Londres, C septembre.
l,e vapeur suéàoh Tliyra, venant de Traire-"

Bkay, étant «entré, hier dimanche, dans àe port de
Ftamit (Irlande), dcs Stimd-'tafiarsi marqués et
armés mentirent ù bord et s 'emparèrent des
armes ainsi que des munitions qui s'y trou-
vaieni. On craint que cet iaUcittent ne -donne Jieu
ô des complications tn,*a*nationales. iLa Suède
réclamera vraisemli—ilijcuicnt des. réi>aratic«is.

Les Irlandais aux Etats-Unis %
S'em-Yori; € seplembre.

L*s coci->]>agnies anglaises d'assurances sont
l'ctajet d'ane «rampagme fete Ixrycottage itiécCan-
cliéc avec succès par des naUcoa-stes irlandais.
Au «cours des «feux "prtïrmérvs jountates, p'us «te
sept millions «te douars kte «japi-taux assurés ont
été anoii<5cs et rvlpassés (4 des oo«i»i»3gnics acné-
ricaim-s.

Au Mexique *j
.Vtru>-Vori, C septembre.

Les deux principaux candiu-ts qui se font "por-
tor aux élections pour la présidence «te la répu-
b_que au Mexique sont te général Cibregoo et
M. Dominguez, sou_mus rsopectivement par te
parti militaire et par les eépiàtScoins nalionaux.
On •estime que c'est le général Obregon qui l'em-
portera.

On signale dans tout Je Mexique d'importants
préparatifs militaire qu 'on prétend destinés à
probéger la liberté «tes étecteors. '

Emprunt français aux Etats-Unis
Netc-York, 6 septembre.

Le nouvel emprunt français, prévu pour une
durée de trente ans, a abouti hier, dimanche.
Les dispositions de détail seront «jtjmmiuiiquées
demain. Il s'agit de 100 millions de dollars, à
8 % d'intérêt, et remboursables annuellement
au cours de UO. 11 est prévu un fonds d'amor-
tissement par des tirages à lois.

Américains mal accueillis * 1
-Vcip-l'ori-', 6 septembre.

Les disputés au Congriis acnéricaiii, «ai tour-
née cn Extrême-Orient, sont arrivés â Tokio,
ve.Tar.t _c Coré-c. Sahiés par Jes autorités. Es
se sont par «xurtre vu arscuciKHr par un sîfcncc
djacia-1 tte tet "part 'de la loute aLSScimbiée.

Le navire français échoue
Londres, S septembre.

(Haitts.) — Un radiotélégramme de Singa-
pour annonce que le Général Galliéni, transpor-
tant les soldats qui se trouvaient à bord du
Camrauh, doit arriver dans la nuit (voir Foifs
divers). ¦ * . .• • . . • • ,r  ¦

En ce qui concerne le Camranh, sa situation
est des plus sérieuses ; l'eau monte toujours
dans la chambre des machines.

Université internationale *}
Bruxelles, 6 seplembre.

(llavas.) — Hier, dàmanc-e, a ctxT-tmsnoé 'a
quinzaine internationale, comprenant —ne série
de congrès et Sa preenicre sessio«a «te i'Univer-
sité im-crnaticariate.

da «nir«5iiK>aie d'ouverture a eu iieu en pné-
SSIK» «te nodtibreujses ipersoiHKuilJCs du .morate
scientifique et dc tflpré^ntanls des tiSégalioos
élraugcres. , r

Fin de grève allemande -i
Hanau (Hessc-Nassau), 6 septembre.

(Wol f f . )  — La grève générale de Hanau, 5
laquelle environ 50,000 ouvriers avaient pris
part, est terminée.

Le travail a repris ce matin , lundi. ", 'Il

Un deuil au Musée du Vatican
Jîome, 6 septembre.

On annonce la mort do M. 'Albert Gallij
directeur général aux musées du Vatican.

STJISSK

L'avion géant
Lausanne, G septembre.

D'accord avec l'Office aérien et avec l'avia-
tion militaire, l'avion géant anglais « Handley-
page » se rendra samedi, 11 septembre, de
Lausanne à Dilbendorf. où il fera des vols sa-



Madame. Xlatic-Lornse Cuony-Bonvin et ses
enfants : -UM. Léon ct Jean , Mlles Cécile,
Lucie, Adèlér Cuony, a Fribourg, Lucerne et
l'aris , ainsi que Jeur nombreuse parenté, à Fri-
bourg et en Valais, ont la douleur de faire
part à leurs amis et connaissances de la perte
cruelle qu'ils viennent d'éprouver en la per-
sonne de

-Monsieur Charles CUONY
cJief de train retraité

leur chor épous, père, oncle et cousin, décédé
lo 5 septembre, dans sa 55me année muni des
sacrements.

L'office d'euterreaneut aura lieu mercredi,
6 septembre, -_ 8 h- *., JV ' l'église da Collège.

Domicile mortuaire : Hue Grimons, 1.
IA> présent avis tient lieu do lettre de faire

part.

Madame veuve Auguste Doniallaz-Vauthey ;
M. et Sltne Jean Doc—allai et leut-s «afa-ats v
M. «tsMuie François Donzallaz ol. leurs enfants ;
M. l'abbé darles Donzallaz, rév. chapelain, à
.Vuisternens ;',__ne' et- 3L Hubert Struby-I'On-
zallaz et leurs enfante, à Itomont ; les familles
Vauthey e-t ks familles alliées ont Ja douleur
de faire part de la porte cruelle «ju 'ils vien-
nent d'éprouver en Ja personne de
Madame veuve Caroline VAUTHEY

' née Cartiiiuiui
leur chèro mère,' grand'mère et arrière grand'-
mère, déeédée dans sa 89m«> année.

L'enterrement aur* lieu à Romont , mercredi,
8 septembre, à 8 h. H-

Madame" vèiivê Etienne Mettraux-Sudan ct
scs enfants, à Neyruz, remercient sincèrement
les hombréuses personnes qui leur ont témoigné
tant dé «ympathle si l'occasion de leur grand
iteuil.

Bonne entreprise de là branche métallurgique

demande

lEN'.Gi^^iKnËaËs
i d.-tv-i BI-VOU s ai—t

Pompes funèbres générales
HgjsdnisnIIer , Genton, Gb-sT-liai (S. A.)

Bê8st CORBOUD, rtprtemtui
-̂ rifeo-urs

Mag-nin «t burcatix : ru* rte La~;j .ru'.: ; «M
BjttJis» rpteial» U Gna. Uoix I»

CEBOUEILI ««ip»*»* COUROHWEI
Biè-Z* Booi-J : LAUSANNE

___ l_a_«_«_- aai-i .¦¦i|-| .l̂ »H_m__

ASSOCIÉ
(ou seulement capital) aveo apport de 30,000 k
40.000 fr. On remettrait à un employé intéressé-
la direction technique ou commertriale.

Plus ample* renseignements par l'étude du
notaire G. Jecker, à Soleure. 7843

mMmm-.m **<mm *m-.mwm ¦•--¦_ „ ~ - . -'

m&B **J'ai l'honneur de porter à la connaissance
do public de la ville «t du la campagne que J'ai
repris le

Oafé des Alpes
Avenue de la Gare

à FRIBOURG
VINS DE CHOIX BIÈRE DO CARDINAL

Se recommande, P 7 586 F 7817
P. Perroulaz-Brulhart.

Par la même occasion, je me_ fais un devoir
de remercier mon ancienne clientèle du café
Marcello de la conûance qu'elle m'a toujours
témoignée.

i -a ¦ a.•¦ M H B M « a -g. a ¦ m j|

fetaicii i feiite
disponible tont de anile p. représentation exclusive
cantari de Fribourg et Valais

sitaation assurée pour pertonne conr a'ssant le bâliment.
Garantie 5C00 fr. Ecrire avec clfrt* détaillé—• sons
OF 13266 L a Orell Fussli Pablic 'té , "Ciinr-imm**.——0ATTENTION

Propriété rurale
beau dotname daas canton de Genève, de
19 hectares, quatre grandi bâtiments, grange
à port , écurie* mode mes béton armé , 20 bêtes,
maison d habitation ct fermier , éclairage élec-
trique, tan tatartesable. Paix-. lOK.OOO.fr..
à débattra. — E. DUPEBRI J-B, Petite Pus-
: :ri , _' ( .L-n t - te .  7831

flu ROVAL BiOQBJRfti . Branr-'Fiaces
Immense succès avec

BARABAS

JEUNE HOMME
18 ans, ajant fait 4 annéee
de collège, ei 1 année no
pen?iocn«U de Sopwjiz
demande place

daJP'entî dans banque on
[<I>rit{tte.° ""
.'adresser i Publicilas

S.~"~A~„ Pribourg. mus
P 7603 F "836

A «RE
10 beau, gorets
de 7 stmaijjr a chea Jalea
Barra*. /.  Etienne, _
Corimtaïuc. 7837-IOS8

Â vendre
13 fiorcs

de 9 semaine* chez _onis
JlcUi-anx, an Clé-ard,
Stjtem*. Î835

A VENDRE
i consommer snr place
environ 11 ,000 pisds» de

FOIN
et 6,000 pieds "ds rea-aln
de l" t-nalité ; silné sir >a
route cantonale et j à 10
minute* dp la - laverie.
Etaplaceoiti-t atiâi&aint
ponr 30 pièce» de bétail.

On jouirait également le
repais de 50 pote* de terre

S' r..!-: ;..' -.- :-. J .-'ZJ I ^ U IC ,
négt. liant ev Jll c. 7834

Boulangerie
Bonne boulangerie-épi-

cerie-mercerie a vendre ,
avsc appattimetit de- S
chambres , enisine, ean,
. -¦'.* ¦¦. s • '•.:. ¦. grauf-e, écorie.
Excellente occasion. Prix
l.i ooi) fr».

S'adresser à l'Agence
Immobilière el Commer;
ciale Ai Prostard, rue des
Epouses, I3i , Ftltjo orrj.
Téléph. !.«C.

Exposition
totwrm

«^ TIBRE BOYftl
iSBSÈVK

Lundi et mardi
6 et 7 sep tembre

à l'Hôtel Terminas

ja rdinier
marié, demande placo

S 
oar date a convenir. Hé-
éreaces t dispositions.
S'sdresaer tons chiflres

PToli Fà PublicitasS. A.,
Pribourg. 7767

TAILLEURS
On demande «tes onvriers

toutde «oite pocr manteaui:
O. f .  P. Jfaiaoja Dsatw,
Av. Dapp let, -37, Lausanne.

Miêëê
Chapellerie

Yvelatann-
fwMtt

2, Koate ies Alpes. 2
Téléphone 7.41

Répaiationa — Deuil
n*** Charles de Week,
i> Cormanon, VtUars-
sar-Gline , dtraando tine

CDISÎfilHRE
ponr le 15 teptembre

Cifi ls \M\
en toute saisoB
Paissant «épuratil da

ung, grlee aa. forment ta. î
Se .'ainsi dM pan e-àniU

S, lBffi„ ( LBs tesslî
TiUptmm JY» 30

lui -tal eontre : boutas*,
cloue , diabète , goulîe ,
eoréma, etc."

B»_j JUpoaitalres
jiotw Frihourg J

Orantf* Pharm. Ostntr.
Bourgknecht  _• Oottrau.

Communes!!
Particuliers H
Avant de faits vos cap.

tages d'ean oa de* drain*,
g—i, adtessei-vo—>. «Uroi
votre intérêt an «oussigné,
voos éviterez dea travanx
inutiles. U TOUS indiirnera
tes aooieea tt fils d'ean
captables. leur direction et
ItviT proionds—r, d'sprè*
méthode emplorée depoi*

S
loada 12 an*. 1-Ucherohe
'anelennes condaitett. Aa*

onne apiratlon non rénsale.
Nombreux ceitifioats i du.
position. Tarif tte* moieré,

rio-rlsua Hourt jDl ,
Huit. t.

Coupons de Batiks
de 90 cm., jusqu'à 3 m. do longuet—> et de SO c ru-
de laideur, en IeB p lu* beaux deoiius d'Iqdei, ett
couleurs très solides, le métro à 3 t'rnncs.

H. LEUZINGER-Jfflil
Netstal, près Claris.

Des envois à commlsiion sont à dispoiitiou

Ox prenani le cWor oph)ile ¦ edut • ci
•¦;- rrenafoz-rme en S—-Q .copiesdeux
s-bsfcnres soni pori*iuei.t__oro«>OLn
est composé de Chlorophylle «pti
pfotlnU tnplu-j vive —tagmei—oiion dit
—uix-J catur _, _\<jtv le*, fc-t".— »̂}- ;».!-»
(±_ar0iigiiei.«i, les nudeiles du. coeur,
le» cor.v_*scctit» * llmi* Ici pharm-icio»
ft_gi,dela5A.aibruMii&ttuliniienJeii'

VENTE
par adjudication volontaire
.JLe mercredi S septembre 1080, de*

3 lacares de l'-pr-ëa-mldl, d«us one HJ » HO
piirilc-iière de l'aoberge cdmmnnnle.
lea Hoirs de tVn Jean**8lméoa (JKO.SS-
BIHDElt, * i.tuons,  exposeront en vente,
par -voie d'enchère» publiquea volontaire-, le*
îmmeublefl qu 'il* possèdent an territoire det
c o m m u n e s  d'Onnens et Lovent), divisés  d'abord
en 3 lots, dont l'un d'une contenance d'euviroo
49 poses en un seul ma* et entuite la masse des
dr;  Z lots réunis, d'une contenance totale d'en-
viron 62 poses et comprenant : habitation avec
t n vc , auoU, grange, <kr.no, remue, baDgaf,
2 fosses à purin d'uno capacité totala de 150,000
litres, prés et champs, terre de première qualité,
evec an beau verger d'arbres n*i_*»iei_ de toute
variété. 7535

Il est rappelé aux visiteurs qu 'ils auront à
se conformer aux prescriptions sani ta i res
concernant la fièvre a p hteuse.

Les conditions «ont -déposées cbes M. BlanCi
notaire, à Fribourg.

Bains des Neigles
Ouvert à partir du jeudi 9 septembre

BAINS CHAUDS §¦ FROIDS
DOUCHES

P 7531F 7833 F. i'clasaitt , propriétaire. ':

fourbe
Les tourbières de Senôdea, avantageusement

connues, disposent encore d'une certaine quantité
de tourbe i °- qualité malaxée, tubulavè et levée
4 la main. 7674

Pour prix, renseignements et commandes,
s'adreeser à M. Max Andrey, rue Marcello, 18,
Fribourg. Téléphone 5 61. P 7434 F

GRAND CHOIX
KM

Articles de ménage
Cuillers - Couteaux - Fourchettes

Plaques à gâteaux - Fers à gaufres
Lèchefrites - Marmites en tous genres

LES FILS DE A. CHIFFELLE
26, rue de Lausanne, Fribonrg

A ?endre ou à louer
par voie de soumission

le domaine de ls < Maison Neure > situé prés
ils la tare de «Siviriez ; contenancei . 50 poses
excellent terrain, prèsqu'en iin seul mai.
Bâtiment en bon _t _t , transe «m monte-
charge, ean abondante. Entrée en Jouissance
en février 1921.

Adresser les offres, sous pli fermé , A
M. Louis Cosandey, à . Siwî piez,
Jusqu 'au 25 septembre 1020. -79711.291

FÊfE DE Tia j
sociÉftî deraprôndissejn. de Marly j
Brasi iir an loleri ,|

les 5, 12 et \Z septembre I
de 12 à^ig heures

DISTANCE : 50 HÊTRES I
Carabines de précision -disposition des tireurs é

Belle dotation en prix — Concours de groupes J

GRAND IÎATCH AUX QUILLES |
Beaux prix exposés tl

7782*1077 " ]_Ë CÛ-ffEÉ g
de la Société de tir de Marly. ç

Chambres ù coucher, Meubles Club.

Grande maison d'Amsublemenls

PFLU6ER & C
BERNE Grand'Rue, 10

Choix immense. — Livraison franco
domicile. — Visitez notre exposition.

Bemsadee c&Uloeui.

Me aux enchères publiques
voltaires

A la requête de la „ Société anonyme des Maisons à
bon marché "> à Fribourg, il sera procédé , par Je ministère de
M« Paul Blano, notaire, eu dite ville, le 11 sej-ttcmbve, dès
3 houres  du soir, dans une salle p a r t i c u l i e r s  du Café du Moléson,
aux Da i l l e t t e s , à la "fente aux enchères publiques yolpntaires des
immeubles „ La Grangette ", que ladite Société possède au
territoire dé la catnmune de Villars-aui-Glâne, pièa des DailleUeB,
et dont la désicoatiqn suit :

DE!3IG|IATIO.N :
Registre fonc ie r  de la commune

Lots : de Vlllars-sur-Glâne Mise à prix
N° 1. 'Art. 607 et GoS, « La Grangette >, taxés

10,318 fr. Une maison «l'habitation,
"N° 154, élevée sur cave ot comprenant 1
logement, buanderie avec eau, lumière élec-
trique.

Jardin de 458 mètres carrés. 13,300.
¦2. !_n;. 605 et 606, t La Grangette », taxés en-

6emble_14,392 fr. Une maison d'habitation,
N° 155, élevée sur cave et comprenant 2 :
logements, buanderie avec eau, lumière élec-
trique.

Jardin do 520 mètres carrés. 17,500
3.' 'Art. 603 et 604, «J La Grangette », taxés en-

semble 
^ 
15,430 fr. Une maison d'habita-

tion , N0 ' 156, élevée sur cave ot compre-
nant 2 logements, buanderie avec eau, lu-
fflière électrique.

Jardin de 602 mètres carrés. 18*800
S. 'Art. 601 et 602, < La Grangette », taxés en-

eeniblo 13,464 fr. Uno maison d'habita-
tion, N° 157, élevée sur cave et comprenant
2 logements, buanderie avec eau, lumiète
électrique. .

Jardin de 66C mètres carrés. 17.000
5; 'Art. 598, 599 et 600, «J La Grangette », taxés

ensemble 8,421 fr. Une maison d'Imita-
tion, N° 158, élevée sur cave et comprenant
1 logement, buanderie avec eau, lumière

«t électrique.
Jardins et place de 384 et 487 mètres

carrés. 12,500.
6. 'Art. 597, « La Grangette », taxé 245 fr.

Jardin et place à bâtir do 720 mètres carrés. 2,000.
7. 'Art. 595 ct 596, « La Grangette », taxés en-

semble 8,405 fr. Une ' maison d'habita-
tion , S0 lov, élevée sur cave et comprenant
1 logement, buanderie avec eau, lumière
électrique.
Jardin de 599 mètrea carnés. , 11,800

8. 'Art. 593 ct 594, .« La Grangette », taxés cV ' ~ *n '
semble 8,276 fr. Une maison d'habita\
tion, N° 160, élevée sur cave et comprenant
1 logement, buanderie avec eau, lumièro
électrique.

Jardin do 377 mètres carrés. 11 f |00
9. 'Art. 592, « La Grangette », taxé 238 fr.

Jardin et place à bâtir de 700 mètres carrés- 2.000
10. 'Art 591, « La Grangette », taxé 246 fr.

Jardin ct place à bâtir do 724 mètres carrés. 2,000.—
11. 'Art. 590, « La Grangette », taxé 254 fr.

Jardin et placo à bâtir de 747 mètres carrés. 2,000.—
Tout les jard ins  iusdit» sont p lantés d ' aibTeî î rui t i . - i3  et d'agrément.
Conditions favorables de paiement-
S'adresBer, pour toue renseignements, .à M» P. BLANC notaire,

dépositaire des conditions do mises.
Les plans, avec indication des prix des lots, sont exposés au

Magasin ï h r i n g e r , rue de R o m o n t .

BousseHf pliantes
êf a(SK «f_

Zu,,'cl, , 8tampîenbachstf.4e-48l

K :- Jr* 2) S S @ ¦*»§ Oahnhofqunl , 9
¦̂  1 U W > W <-{7 Catalogue gratis Z 151

Avendre en France
Région sud-ouesti domaines agricoles en exploitation, jo uissance

tout de snite :
1) à St-Creyrat, 15 km. de Périgueux (Dordogne), à 5 km. de

deux gares : Belle terme, 20 hectares, terres et bais,  soit 50
poses 2 perches. Prix : 35,000 fr.

2) è 4 km. do Lalinde, gare et port sur la Dordogne : Maisons
de maîtres et de métayers, 25 heclait» terres et bois, soit V9
poses 2 perches. Prix : 45,000 fr.

3) à Auvillars (Tarn-et-Garonne). 4 4 km. de Valence d'Agen,
gare et marchés  importants .' Petit domaine, 5 hectares eeul
tenant, soit 13 poses 3 perches ; jolie maison belle vue sur la
vallée de la Garonne. Prix : W.5001T.

4) à Perville (Tarn-et-Garonne), à 7 km. deux gares : La
Magistère ot Valonce d'Agen, marchés importants, 2 par semaine ;
Château de Lésy, beaux et vastes bâtiments d'exploitation, terres
ex DOIS, ào noetares '/a.noit 1 uo poses 4perches. Prix : 92,000 fr.' S'-iiiressor b PASQUIER polyçarpe, industriel, Samoëns
(Hte-Savoie, France). 7685

i* -̂^W^W;W^*.^*WWIi l̂^^^^

Ouvriers,
travailleurs.

J'adresse 1 .J J - oolis postaJ
el conlre romljoursti-ienl
les articles solvants :

¦SALOPETTES, eut
peot,' an prix de lt fr.' 1«
complet. Ohatusnr—1 am '-
«vains» au pals da 11 Ir.
la paire , ressemellées. Che-
mises américaines, kaki ,
«lit' -en!; i Fr: %— ta
pièce: - ¦ 7822

Adrien DDNABIT, 10,
rue de la Confédération,
'¦ I r iKjvi' .

ON DESANDE

jeune Ille
¦érlease, ppnr aider- aa
mènagj et sorvir an calé.

Adr . t'iif.- dea Boa-
«ir.c'.c, XiBMaBBe.

On demando
on apprenti " on rassejetli
mstinier. Itétilbation dél
la «ommenoemenl. Entiée
lont di salle oa i. convenir.

S'adresser an xuonlln
de «..'Ji n inicuTiï isy.  à
l'romaaenau ' 7838

Â vendre
ijaeJ (]Brs poussines , prêtes
uoa'r la poDte, et denx
belles oies. 784*

P»ro aaiieolc , Mnrl >- -
le-Braml.

Fermier demanle

h LOUER
pour février 1911

domaine
de 20 à 35 poi«és, tl -possi-
ble d'un seul tuas.

S'adresser sous chiflres
PlGltViPuHibi la t  S. AJ ,
Fribourg. 784.2

PERDU
entre Bertigny et Onnens
un manteau noir, un para-
pJoje, uo c-liapeaa r.-'.-
avec initiales.— Jtapporiei
an bnrean de la Police
locale, contre riconspiusi

k REMETTRE
ls Genèv;, nugasin d'épi-
cerie-comsstiïiea situé anr
grand passage. Repriie Yr.
Mi C ¦.). marchandises 3000
eûvicou.

Ottrea aous t i i i iVre»
S 430S8 Xà Publicitas S. A:,
Genève. 7823

Nous sommes vendeur:*" •»_•
foin

pail le
bottelé

par wagon, ainsi qae
d'orge et d'tavolne.

A. Hablard, fourrages ,
Porrentm-r. 7C9I

Fermier sol sable , de-
mande ;i !:ui- 'r

11111
15-20 poses. Entrée février
1911, ' 7711-1071

S'adietaeT sous cbillree
P 7:05 F 4 Publicitas S. A ,
Fribourg.

à gros frnit>, variété Mon ¦
tôt 6 fr. le cent, rabais par
mille.

CU. Wofclexs, Z._
On ver» i a H. 7115 '

Rideaux
brodés

Grand1 et petits rideaux
en tEoasseline," tulle et talle *
application, par paire el
par pièce, vitrages, btti-
detiea ponr liage, lirUe*
blee* etc. Vente directe
an couso—_lateor. Echan-
«_1Q_B par retonr dn eonr-
lier. — H- -Uel t lcr, Hè-
rUati. jVabii-jnc apt-ciil»
Aa ri-ieenx brodés.

-S. VENDRE
la annlaon N" «07, rue
de la Préfecture (maison
M»" Lagger).
Ponr tous renseignement,

s'adresser à la Baa«iae
A. N-aabaHa-er '«_ *i*\
82, rue de Lausanne. 7561

On demanda à louer

fpxge
outillée ou non outillée,
avec 2-10 poses de tarte.
¦K la mémo adresse, une
be*se neuve à vendre.'

S'adresser sous chiffres
P\7U0 Fi  Publicitas S. A.,
Fribourg. 7679

MARD)
l sipieiire

Î920 •
de 0 h. matin

d 6 h .  sotr

HOTEL
SOISSE

GEAHDE

Spitioa

Fsarrures
garanties
SGHI1D

Fils
fourreurs

NEUCHATEL

Gommanâss

Tfausfoiiaaiions

Séparations

À VENDRE
7 beaux porcs

de 3 mois, che?. ObMst».
débit de sel, FatuifOj' .

On a trouvé
\M MMm

dont la gravure men|ionpe
qu'elle a dté remise i Bt.
Bearl Blollar. par svn
ancien paltont M. 1 fer ri
Comte , l'intéressé peut
venir Ja réclamer chrz sï.
Banmano, à Toruy-Ie-¦— laud, contro rembourse-
ment des frais. 7839

Eau-de-vie
de ftiiits

Ï 
rem 1ère qualité, 80" I
r. a.40 le litre. Envol

depnU S 1. contre rn» b.
•»". l ï i ieij Kcr, « l iKl i l*

I tr i t-, lïcrj-ia-K15, Htttw.

A VEJIDf tE
la malaoaà raanll laie , sl-
tuée sur la parcelle n» *du q-aartierdri la Paix,
»a_ DalIIelt<>ia,compre'
nant 5 chambres, cuisine,
bains et dépendances.

S'adres, _ j  oa. oit»r«,
entrepztiaenr, _ tru
kourt; " "--' tlto




